
HAL Id: tel-00626246
https://theses.hal.science/tel-00626246v1
Submitted on 24 Sep 2011 (v1), last revised 27 Sep 2011 (v2)

HAL is a multi-disciplinary open access
archive for the deposit and dissemination of sci-
entific research documents, whether they are pub-
lished or not. The documents may come from
teaching and research institutions in France or
abroad, or from public or private research centers.

L’archive ouverte pluridisciplinaire HAL, est
destinée au dépôt et à la diffusion de documents
scientifiques de niveau recherche, publiés ou non,
émanant des établissements d’enseignement et de
recherche français ou étrangers, des laboratoires
publics ou privés.

Mécanismes de mise en place du matériel salifère en
Tunisie septentrionale : exemples du Jebel Ech Cheid et

des structures voisines
Mohamed Montassar Ben Slama

To cite this version:
Mohamed Montassar Ben Slama. Mécanismes de mise en place du matériel salifère en Tunisie septen-
trionale : exemples du Jebel Ech Cheid et des structures voisines. Sciences de la Terre. Faculté des
Sciences de Tunis, 2011. Français. �NNT : �. �tel-00626246v1�

https://theses.hal.science/tel-00626246v1
https://hal.archives-ouvertes.fr


UNIVERSITE DE TUNIS-EL MANAR II 

FACULTE DES SCIENCES DE TUNIS 

DEPARTEMENT DE GEOLOGIE 

 

Travaux du Laboratoire de Géologie structurale et appliquée (code UR-99/10-12) 

s 

 

 

 

 

THESE DE DOCTORAT 
Présentée par 

Mohamed Montassar BEN SLAMA 

 

Pour obtenir le grade de 

 

DOCTEUR D’UNIVERSITE  

Mention : Géologie 

 

 

Mécanismes de mise en place du matériel salifère en 

Tunisie septentrionale : exemples du Jebel Ech Cheid et 

des structures voisines 

 

 

Soutenue publiquement le 06 Juin 2011 devant le jury composé de : 

 

Mr. Fouad ZARGOUNI Président Professeur Faculté des Sciences de Tunis 

Mr. Mohamed GHANMI Directeur de Thèse Professeur Faculté des Sciences de Tunis 

Mr. Mahmoud DLALA Rapporteur Professeur Faculté des Sciences de Tunis 

Mr. Chedly ABBES Rapporteur Professeur Faculté des Sciences de Sfax 

Mr. Mohamed BEN YOUSSEF Examinateur Professeur C. E. R. T. E. 

Mr. Jean-Marie VILA Invité Professeur Honoraire des Universités 

 

B
E

N
 S

L
A

M
A

, M
.M

. (2
0

1
1

) : M
éca

n
ism

es d
e
 m

ise en
 p

la
c
e d

u
 m

a
té

riel sa
lifère en

 T
u

n
isie sep

ten
trio

n
a
le

 : 

 E
x
em

p
les d

u
 J

eb
el E

ch
 C

h
eid

 et d
es stru

ctu
res v

o
isin

es. 

N
u

m
id

ia
n

F
ly

sch
 o

f N
o

rth
ern

 T
u

n
isia

 
 

Résumé: La structure de Jebel Ech sel Cheid est situé dans la province salifère du  Nord de la Tunisie et se trouve au Sud-est du 

site archéologique Dogga / Téboursouk. Le rifting a commencé depuis la période triasique et s’est poursuivi au cours du Crétacé. Au 

début du Crétacé, ces structures ont abouti au "diapirisme" et à l'extrusion du sel dans le bassin sédimentaire. Dans les deux flancs du 

Jebel Ech Cheid, nous avons observé des preuves de la manifestation de la tectonique synsédimentaires tel que : failles normales sellé 

dans les dépôts albiennes, slumps, olistolithes, remaniements du matériel salifères dans les sédiments barrémiennes et albiennes.... 

Dans la période Jurassique/Crétacé inférieur la subsidence est importante et elle est lié principalement à l’amorce des mouvements du 

salifère triasique dans la région du Jebel Ech Cheid. Par la suite, l’épisode extensive majeur est installée depuis l’Aptien jusqu’au 

Sénonien inférieur. L’architecture du bassin sédimentaire est ordonnancée par des systèmes de failles héritées identifié par 

l’intermédiaire de profiles sismiques : il s’agit d’un système de rollover synthétique et antithétiques dans le bassin méridionale du 

corps salifère associé avec le mouvement de la failles de Téboursouk dans le flanc septentrionale.L’architecture du bassin 

sédimentaire construite aux cours du Mésozoïque été le principale facteur responsable à la naissance de la structure du Jebel Ech 

Cheid. Ensuite, la phase de compression majeure a été provoquée vers la fin du Crétacé supérieur et atteint son paroxysme à l’Eocène 

supérieur. Ainsi au cours de l’Oligocène il y a une période d’étirement. Enfin, les mouvements du salifère ont été influencés par les 

plissements tortoniennes et quaternaires. La délamination et les plissements des sédiments de couverture du matériel salifère a facilité 

le développement des ailes de sel. La structure salifère du  Jebel Ech Cheid a été soumise à des forces compressives asymétriques 

édifiant des chevauchements sur les bordures, éventuellement renforcé par la gravité en raison de l'orientation des grandes failles 

normales héritées (NE-SW) et le rôle de la direction principale de compression (NW-SE). Par conséquent, la combinaison des 

mouvements chevauchement/décrochement dextre a donné naissance à une structure en queue de cheval bien visible dans le bassin de 

Gafour durant l'épisode du Quaternaire. Ainsi, nous considérons le corps salifère du Jebel Ech Cheid comme un dôme de sel avec des 

extrusions pulsatiles de sel à l’image d’un «glacier» de sel. Dans une période initiale à l’Aptien supérieur les abords de la structure 

sont à 451m et le taux d'extrusion de la masse de sel sur le fond de la mer a été calculée avec la méthode de Talbot est de l’ordre de 

55,2 mm an-1. Il est également plus de 400 fois plus rapide que la vitesse de sédimentation la plus rapide des sédiments de couverture 

terminé en moyenne vers les 9 Ma du Barrémien/Aptien. Le dôme de sel a été ensuite enraciné et il a évolué vers une structure 

complexe qui a été déracinée après les plissements tertiaires et quaternaires. 

Au Nord de la Tunisie, près de Testour/Slouguia, nous avons conduit de nouvelles observations et révision biostratigraphique. À la 

lumière de ces apports, il est possible de mieux interpréter la relation entre le sel triasique et les séries mésozoïques encaissantes 

(T.M.). Auprès de la limite (T.M.), le matériel salifère se trouve remanié dans la série marno-argileuse de l’Albien inférieur. Dans 

tout le secteur, nous avons noté la quasi-absence du Jurassique. Nous proposons d’interpréter la mise en place du sel triasique de la 

structure de Chitana-Ed Djebes, d’une manière gravitationnelle dans une marge passive à l’Albien, à l’image des corps salifères de la 

province salifère du Golf Coast du Mexique. Un schéma rétro-tectonique de la structure salifère Chitana-Ed Djebs montre que cette 

mise en place s’est effectuée sur une paléo-pente sous-marine. En outre, on établit les indices de l’amorce de l’inversion tectonique 

post Campanien et son paroxysme de l’Éocène moyen à supérieur. Cette dernière est clairement fossilisée par la discordance de 

l’Eocène moyen-Lutétien sur les séries albiennes. 

 

Abstract:The salt structure of Jebel Ech Cheid is located in the salt province of Tunisia and lies to the south east of the 

archaeological site of Dogga / Teboursouk. The Jurassic to Cretaceous North Tunisian Salt Province evolved above the Triassic thick 

salts. Extension started from the late Triassic to early Cretaceous and resulted in the development of salt structures complex system, 

which in early Cretaceous culminated in “diapirism” and salt extrusion onto the basin floor. Within both basin flanks of Jebel Ech 

Cheid salt body, we observed syn-sedimentary evidences of early Albian normal faults, chaotic folds, olistoliths and reworked salt 

material in the lower Cretaceous sediment.... Jurassic and early Cretaceous subsidence were related to the relatively minor salt 

movements in the Jebel Ech Cheid area, subsequently major extensive episode and salt movements observed in Jebel Ech Cheid area 

was between middle Cretaceous to early Senonian times. The sedimentary basin architecture is mainly structured by inherited normal 

faults system set well recognised in seismic profiles: it is a synthetic and antithetic rollovers system in the southern part, combined 

with Teboursouk fault system in the North. The Mesozoic built was the first factor responsible to the evolution of the sedimentary 

basin and the birth of the salt body of Jebel Ech Cheid. The next compressed major phase was caused by the late Cretaceous to upper 

Eocene positive inversion. So, in the Oligocene time there was a stretching period. Finally, the salt movements were influenced by 

the Tortonian and quaternary folding. The delamination and folding of the overburden salt cover facilitated the development of the 

salt wings. Jebel Ech Cheid salt structure has been subject to asymmetric thrusting, possibly enhanced by gravitational gliding due to 

the orientation of the major inherited NE-SW normal faults and the role of the principal compression direction (NW-SE). Hence, the 

combination of the overthrusting and right-slip movements gives rise to a horsetail structure in the Gafour basin during Quaternary 

period. The salt movements of Jebel Ech Cheid were influenced by many tectonics phases. Thus, we consider Jebel Ech Cheid salt 

body as a salt dome with salt extrusion like salt « glacier ». In the initial period: late Aptian with 451m of freebords and the rate 

extrusions of the salt mass on the sea floor was calculated with Talbot’s logic is 55,2mm y-1.It is also over 400 times faster than the 

fastest overburden sedimentation rate averaged over the 9 Ma of Barremian/Aptian times. The salt dome was, then, rooted and 

evolved in a complex structure which was uprooted after the Tertiary/early quaternary folding. 

In the northern part of Tunisia and close to Testour/Slouguia new observations and updated biostratigraphy have made it possible to 

highlight the relation between the Triassic saliferous mass and the surrounding Mesozoic beds (T. M.). Near the (T. M.) boundary, 

the formations observed consist dominantly of Triassic evaporates reworked in the Early and Late Albian deep-water sedimentary 

deposits. Throughout the studied area, Jurassic rocks are absent. We propose to interpret the Chitana-Ed Djebs structure originally 

emplaced as gravitational stretch masses in a passive margin in the same way as the salt bodies of widespread salt province in the 

Gulf of Mexico. A reconstructed schematic position of the Chitana-Ed Djebs salt body displays a scenario of setting of the salt mass 

on a submarine paleo-slope. Additionally, the starting clues of the paroxysmal event of the Late Mesozoic tectonic inversion clearly 

fossilized through the discordance of the Middle Eocene–Early Lutetian limestone on the Albian series. 
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Avant‐propos 

  وتعالى : سبحانه االله قال

  ).3 الرعد الأية عَددالقرآن الكريم، سورة (» ...ًاوَجَعَلَ فِيهَا رَوَاسِيَ وَأَنْهَار...«

« …Et c’est lui qui a étendu la terre et y a placé montagnes et fleuves…», Chapitre 13, Le tonnerre, verset n°3inle 

Saint Coran avec translittération en caractères latins et traduction des sens en Français, p.320, publié par  la Maison du livre Al-Aziz, 2008.  

« …And it is He Who spread out the earth and set thereon mountains standing firm and (flowing) 

rivers…», Part 13, the Thunder, verse n°3 inThe Holy Qur’ ān with English translation of its meanings, Roman transliteration and full 

Arabic text by Abdullah Yousuf Ali, p.242, publisher : Dar Al-Kitab Al-Aziz, 2005. 

  وتعالى : سبحانه االله قال

 .)7و   6النبأ الأية عَددالقرآن الكريم، سورة (») 7أَوْتَادًا( وَالْجِبَالَ) 6( مِهَادًا الْأَرْضَ ْنَجْعَلِ أَلَم«

« N’avons-nous pas fait de la terre une couche ? (6) Et (placé) les montagnes comme des piquets ? 
(7) »Chapitre78, Lanouvelle, versets n°6 et 7 inle Saint Coran avec translittération en caractères latins et traduction des sens en Français, 

p.835, publié par  la Maison du livre Al Aziz, 2008.  

« Have we not made the earth as a wide Expanse? (6) And the mountains as pegs? (7) » Part 78, the Great News, 

verses n°6 and 7 inThe Holy Qur’ ān with English translation of its meanings, Roman transliteration and full Arabic text by Abdullah Yousuf 
Ali, p.578, publisher: Dar Al-Kitab Al-Aziz, 2005. 

  وتعالى : سبحانه االله قال

  ).6الأية عَدد طّورالالقرآن الكريم، سورة (» وَالْبَحْرِالْمَسْجُورِ«

« Et par la Mer portée à ébullition » (insinuation sur l’existence des « MidOceanRidgeBasalt »,notamment 
c’est une allusion sur l’activité des plaques tectoniques.) Chapitre52, At-Tūr, verset n°6 inle Saint Coran avec 

translittération en caractères latins et traduction des sens en Français, p.733, publié par  la Maison du livre Al Aziz, 2008.  

« And by the Ocean filled with swell » (Hint on the existence of «Mid Ocean Ridge Basalt», an allusion is 
especially on the activity of tectonic plates.)Part 52, the Mount, verse n°6 inThe Holy Qur’ ān with English translation of its 

meanings, Roman transliteration and full Arabic text by Abdullah Yousuf Ali, p.516, publisher : Dar Al-Kitab Al-Aziz, 2005. 

If, one day, a people desires to live  
Then fate will answer their call. 

And their night will then begin to fade, 
And their chains break and fall 

 إذا الشعب  يوما أراد الحياة
 فلا بدَ أن يستجيب القدر

 ولابدَ لليل أن ينجلي
 ولابدَ للقيد أن ينكسر

Si, un jour, un peuple veut vivre 
Ensuite, le destin va répondre à leur appel. 

Et leur nuit commence alors à s'estomper, 
Et leurs chaînes se briser et tomber 

 الشَاعر التونسي أبو القاسم الشَابي
Tunisian poet Abu al-Qasim al-Shabi 

 

Tu cueilles les fruits du palmier de ton grand-père, de l’olivier de ton père et du figuier que tu as planté en 
terre (Proverbe Tunisien) 

(مثل شعبي تونسي) تستغلَ نخلة جدَك، و زيتونة بوك و آرمة يدَك  



ii 
 

Je dédie ce travail à mes 

parents  

Ali et Zeineb, 

À mes frères Hcin et 

Borhaneddine, 

À ma femme ََAsma qui 

m’a assidument soutenu 

et 

À mon fils Tarik 
 

 

 



iii 
 

Remerciements 

Ce mémoire n’aurait pu être réalisé sans l’aide, la compréhension et la patience de ceux qui ont 
contribué scientifiquement, financièrement, techniquement et moralement à son aboutissement. 

Mes remerciements vont en premier lieu à Monsieur Fouad ZARGOUNI professeur à la Faculté des 
Sciences de Tunis qui a bien voulu me faire l’honneur de présider mon jury. Il n’a pas hésité à m’accepter dans 
l’unité de recherche de Géologie structurale et appliquée.  

Je remercie Monsieur Mohamed GHANMI professeur à la Faculté des Sciences de Tunis d’avoir 
accepté d’avoir dirigé passionnément le déroulement de la thèse. Au fil des jours, à l’unité s’est nouée entre nous 
une solide amitié. Qu’il trouve ici l’expression de ma très sincère gratitude. Il a suivi minutieusement la 
progression de ce travail et l’a enrichi par des critiques et ses suggestions constructifs. 

Je remercie Monsieur Mahmoud DLALA professeur à la Faculté des Sciences de Tunis d’avoir 
accepté de faire partie de mon jury. Il m’a fait bénéficier de ses enseignements fructueux sur la tectonique 
récente .Je lui suis également reconnaissant pour l’intérêt qu’il a accordé à ce travail. 

Je remercie Monsieur Chedly ABBES professeur à la Faculté des Sciences de Sfax d’avoir accepté de 
faire partie de mon jury. Je lui suis également reconnaissant pour l’intérêt qu’il a accordé à ce travail. 

Je tiens à remercier Monsieur Mohamed BEN YOUSSEF professeur Directeur Général du Centre 
Technologique des Eaux qui a bien voulu me faire l’honneur d’examiner ce travail. Il m’avait accepté dans son 
Laboratoire de biostratigraphie à C.E.R.T.E. Il m’avait orienté et dirigé mes premiers travaux de Recherches. Il 
m’a fait bénéficier de ses enseignements fructueux en Biostratigraphie et en Lithostratigraphie ; qu’il trouve mes 
sincères remerciements et ma gratitude. 

Je tiens à remercier Monsieur Jean Marie VILA professeur Honoraire des Universités de France 
d’avoir accepté de faire partie de mon jury. Il m’a fait bénéficier de ses enseignements fructueux sur la 
tectonique salifère et la cartographie géologique depuis mes premiers travaux de recherches. Je lui suis 
également reconnaissant pour l’intérêt qu’il a accordé à ce travail. 

Je tiens à remercier Madame Najia ARIDHI OUAZAA professeur à la Faculté des Sciences de Tunis 
pour son aide et son soutien, qu’elle trouve ici tout mon respect, mon amitié et ma gratitude. 

Je remercie Monsieur Nassereddine YOUBI professeur à la Faculté des Sciences de Semlalia à 
Marrakech qui m’a fait bénéficier de ces enseignements et discussions fructueux sur le terrain en cherchant les 
roches magmatiques dans divers affleurements triasiques du Nord de la Tunisie ; qu’il trouve mes sincères 
remerciements et ma gratitude. 

Je remercie Monsieur Christopher TALBOT professeur à l’Université d’Uppsala qui m’a fait 
bénéficier de ces enseignements fructueux sur les calculs des taux d’extrusions du sel… et ceci à travers des e-
mails ; qu’il trouve mes sincères remerciements et ma gratitude. 

Je tiens à remercier mon ami Monsieur Amara MASROUHI maître assistant à la Faculté des Sciences 
de Gabès pour son aide, son soutien et son écoute. Il n’a cessé de m’encourager et de me pousser à avancer, qu’il 
trouve ici tout mon amour, mon amitié et ma gratitude. 

Je tiens à remercier Madame Samia ARABI KASSAA maître assistante à la Faculté des Sciences de 
Tunis pour son aide et son soutien. Elle n’a cessé de m’encourager, qu’elle trouve ici tout mon amour, mon 
amitié et ma gratitude. 

Je tiens à remercier mon ami Monsieur Mohamed Fadel LADEB assistant à la Faculté des Sciences 
de Sfax pour son aide, son soutien et son écoute. Il n’a cessé de m’encourager et de me pousser à avancer, qu’il 
trouve ici tout mon amour, mon amitié et ma gratitude. 

A Gabès, j’ai trouvé l’accueil familial des Messieurs: R. AHMADI, L. EDASSI, M. FALHI, N. 
MAJDOUB, M. GOUASMIA. Qu’ils trouvent tous mes sincères remerciements et ma gratitude. 



iv 
 

Je tiens à remercier les enseignants que j’ai rencontrés durant mon parcours de recherche, Messieurs et 
Madames: ABDELJAOUAD, S., ADDED, A., AJMI, M., BAKKARI, N., BEL AYOUNI, H., BEL HAJ, N., 
BEN ISMAIL, K., BEN ISMAIL, M.H., BOUGHDIRI, M., BOUHLAL, S., BOUKADI, N., CHALBI, M., 
CORDEY,F., DARRGI, F., FERJANI, S.,GAALOUL, N.,GADDARI, M.M., GASMI,M., HAMZA, M.H., 
HOUMENE, B., HOUMENE, S., INOUBLI, M.H., JALOULI, C., JEDOUI, Y., MABROUK, A., MELKI, F., 
NAGRA, M.H., OURFILLI, K., RABHI, M., RABIAA M. Ch., RAZGALLAH, S.,SEBEI, A., SEHIMI, N., 
SLAMA, T., SOUSSI, M., SUISSI, F.,TAYACHE, B., TLIG, S., TURKI. M.M., ZAGHBIB TURKI, D. et 
ZAIER, A. Qu’ils trouvent tous mes sincères remerciements et ma gratitude. 

A l’Entreprise Tunisienne des Activités Pétrolières, j’ai le plaisir de remercier, A. AMRI, Y. 
BOUAZIZ, N. CHINE et R. M’RAD. Leur hospitalité et leur aide scientifique et matérielle m’ont été fort utile. 
Je souhaite que mes résultats les justifient. 

A L’office National des Mines, j’ai le plaisir de remercier Messieurs : FAKRAOUI, M., FARJALLAH, 
TH., MAHJOUB, K., MEDDEB, N., MHATHBI, M., MNASRI, F., SAOUDI, L., TAJINI, B. et ZITOUNI, M. 
Leur hospitalité et leur aide scientifique et matérielle m’ont été fort utile. Je souhaite que mes résultats les 
justifient. 

Je tiens à remercier Mme H. KOUISSI qui m’a toujours encouragé dans le laboratoire de géologie 
structurale et appliquée.  

Je suis redevable à tous les Chercheurs que j’ai rencontré durant mon parcours de recherche et 
particulièrement : AMAMRIA, S., AMARI, L., AMIRI, A., AMRI, A., ARFAOUI, A., ARFAOUI, S., AYED, 
A., AYED, S., AZOUZ, H., BALGHAGI, H., BEJAOUI, J.,BEN ALAYA, M., BEN ALI, W.,BEN AMARA, 
R., BEN BRAHIM, N., BEN FADHEL, M., BEN MEHREZ, F., BEN NSIR, S., BEN OTHMANE, D., BEN 
OTHMANE, S., BEN SALEM, M.S., BENASSI, R.,BOUAZIZ, I., BOUKHALFA, K.,CHAQUI, A. 
CHENENNI, I.,DHAHRI, F., EL ARIDI, K., EL ARIDI, S., EL EUCHE, N., EL MAY, M., EL MHAMDI, A., 
ESSID, M., EZZINE, I., FRIGUI, M., GHANEM, W., GHARBI, M., HACHIMI, H., HAMDI, I., HAMMAMI, 
A., HARRAB, S., HASNI, W.,HEZZI, I., JAOUED, M., KASSABI, A., KATELANE, R., KAZRI, A., 
KHEMIRI, S., KHOUNI, R., MAALAOUI, K.,MARCO, I.,MARZOUG, L.,MARZOUGUI, A., MARZOUGUI, 
W.,MATTOUSSI, H., MEZNI, R., MZALI, H., OTHMANI, M., OUNIS,A.,OUSLATI, W., RIAHI, S., 
SALLOUHI, H., SEBEI, K., SKANJI, A., SKATNI, N. et ZOUAGHI, T. 

 
Mes remerciements les plus sincères s’adressent à mes amis, Bechir, Walid, Amir, Fahmi, Nizar, Bacem 

, Bassem, Mehrez, Ellouze et Mr et Mme Mahjoub, pour leurs encouragements permanents, et leur soutien 
moral. 

Enfin je dis merci à tous ceux dont j’ai oublié de citer les noms. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



v 
 

RESUME 

La structure de Jebel Ech sel Cheid est situé dans la province salifère du  Nord de la Tunisie et se trouve au Sud-

est du site archéologique Dogga / Téboursouk. Le rifting a commencé depuis la période triasique et s’est 

poursuivi au cours du Crétacé. Au début du Crétacé, ces structures ont abouti au "diapirisme" et à l'extrusion du 

sel dans le bassin sédimentaire. Dans les deux flancs du Jebel Ech Cheid, nous avons observé des preuves de la 

manifestation de la tectonique synsédimentaires telque : failles normales sellé dans les dépôts albiennes, slumps, 

olistolithes, remaniements du matériel salifères dans les sédiments barrémiennes et albiennes.... Dans la période 

Jurassique/Crétacé inférieur la subsidence est importante et elle est lié principalement à l’amorce des 

mouvements du salifère triasique dans la région du Jebel Ech Cheid. Par la suite, l’épisode extensive majeur est 

installée depuis l’Aptien jusqu’au Sénonien inférieur. L’architecture du bassin sédimentaire est ordonnancée par 

des systèmes de failles héritées identifié par l’intermédiaire de profiles sismiques : il s’agit d’un système de 

rollover synthétique et antithétiques dans le bassin méridionale du corps salifère associé avec le mouvement de 

la failles de Téboursouk dans le flanc septentrionale. 

L’architecture du bassin sédimentaire construite aux cours du Mésozoïque été le principale facteur responsable à 

la naissance de la structure du Jebel Ech Cheid. Ensuite, la phase de compression majeure a été provoquée vers 

la fin du Crétacé supérieur et atteint son paroxysme à l’Eocène supérieur. Ainsi au cours de l’Oligocène il y a 

une période d’étirement. Enfin, les mouvements du salifère ont été influencés par les plissements tortoniennes et 

quaternaires. La délamination et les plissements des sédiments de couverture du matériel salifère a facilité le 

développement des ailes de sel. La structure salifère du  Jebel Ech Cheid a été soumise à des forces compressives 

asymétriques édifiant des chevauchements sur les bordures, éventuellement renforcé par la gravité en raison de 

l'orientation des grandes failles normales héritées (NE-SW) et le rôle de la direction principale de compression 

(NW-SE). Par conséquent, la combinaison des mouvements chevauchement/décrochement dextre a donné 

naissance à une structure en queue de cheval bien visible dans le bassin de Gafour durant l'épisode du 

Quaternaire. Ainsi, nous considérons le corps salifère du Jebel Ech Cheid comme un dôme de sel avec des 

extrusions pulsatiles de sel à l’image d’un «glacier» de sel. Dans une période initiale à l’Aptien supérieur les 

abords de la structure sont à 451m et le taux d'extrusion de la masse de sel sur le fond de la mer a été calculée 

avec la méthode de Talbot est de l’ordre de 55,2 mm an-1. Il est également plus de 400 fois plus rapide que la 

vitesse de sédimentation la plus rapide des sédiments de couverture terminé en moyenne vers les 9 Ma du 

Barrémien/Aptien. Le dôme de sel a été ensuite enraciné et il a évolué vers une structure complexe qui a été 

déracinée après les plissements tertiaires et quaternaires. 

Au Nord de la Tunisie, près de Testour/Slouguia, nous avons conduit de nouvelles observations et révision 

biostratigraphique. À la lumière de ces apports, il est possible de mieux interpréter la relation entre le sel 

triasique et les séries mésozoïques encaissantes (T.M.). Auprès de la limite (T.M.), le matériel salifère se trouve 

remanié dans la série marno-argileuse de l’Albien inférieur. Dans tout le secteur, nous avons noté la quasi-

absence du Jurassique. Nous proposons d’interpréter la mise en place du sel triasique de la structure de Chitana-

Ed Djebes, d’une manière gravitationnelle dans une marge passive à l’Albien, à l’image des corps salifères de la 

province salifère du Golf Coast du Mexique. Un schéma rétro-tectonique de la structure salifère Chitana-Ed 

Djebs montre que cette mise en place s’est effectuée sur une paléo-pente sous-marine. En outre, on établit les 

indices de l’amorce de l’inversion tectonique post Campanien et son paroxysme de l’Éocène moyen à supérieur. 

Cette dernière est clairement fossilisée par la discordance de l’Eocène moyen-Lutétien sur les séries albiennes. 
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ABSTRACT 

The salt structure of Jebel Ech Cheid is located in the salt province of Tunisia and lies to the south east of the 

archaeological site of Dogga / Teboursouk. The Jurassic to Cretaceous North Tunisian Salt Province evolved 

above the Triassic thick salts. Extension started from the late Triassic to early Cretaceous and resulted in the 

development of salt structures complex system, which in early Cretaceous culminated in “diapirism” and salt 

extrusion onto the basin floor. Within both basin flanks of Jebel Ech Cheid salt body, we observed syn-

sedimentary evidences of early Albian normal faults, chaotic folds, olistoliths and reworked salt material in the 

lower Cretaceous sediment.... Jurassic and early Cretaceous subsidence were related to the relatively minor salt 

movements in the Jebel Ech Cheid area, subsequently major extensive episode and salt movements observed in 

Jebel Ech Cheid area was between middle Cretaceous to early Senonian times. The sedimentary basin 

architecture is mainly structured by inherited normal faults system set well recognised in seismic profiles: it is a 

synthetic and antithetic rollovers system in the southern part, combined with Teboursouk fault system in the 

North. The Mesozoic built was the first factor responsible to the evolution of the sedimentary basin and the birth 

of the salt body of Jebel Ech Cheid. The next compressed major phase was caused by the late Cretaceous to 

upper Eocene positive inversion. So, in the Oligocene time there was a stretching period. Finally, the salt 

movements were influenced by the Tortonian and quaternary folding. The delamination and folding of the 

overburden salt cover facilitated the development of the salt wings. Jebel Ech Cheid salt structure has been 

subject to asymmetric thrusting, possibly enhanced by gravitational gliding due to the orientation of the major 

inherited NE-SW normal faults and the role of the principal compression direction (NW-SE). Hence, the 

combination of the overthrusting and right-slip movements gives rise to a horsetail structure in the Gafour basin 

during Quaternary period. The salt movements of Jebel Ech Cheid were influenced by many tectonics phases. 

Thus, we consider Jebel Ech Cheid salt body as a salt dome with salt extrusion like salt « glacier ». In the initial 

period: late Aptian with 451m of freebords and the rate extrusions of the salt mass on the sea floor was 

calculated with Talbot’s logic is 55,2mm y-1.It is also over 400 times faster than the fastest overburden 

sedimentation rate averaged over the 9 Ma of Barremian/Aptian times. The salt dome was, then, rooted and 

evolved in a complex structure which was uprooted after the Tertiary/early quaternary folding. 

In the northern part of Tunisia and close to Testour/Slouguia new observations and updated biostratigraphy have 

made it possible to highlight the relation between the Triassic saliferous mass and the surrounding Mesozoic 

beds (T. M.). Near the (T. M.) boundary, the formations observed consist dominantly of Triassic evaporates 

reworked in the Early and Late Albian deep-water sedimentary deposits. Throughout the studied area, Jurassic 

rocks are absent. We propose to interpret the Chitana-Ed Djebs structure originally emplaced as gravitational 

stretch masses in a passive margin in the same way as the salt bodies of widespread salt province in the Gulf of 

Mexico. A reconstructed schematic position of the Chitana-Ed Djebs salt body displays a scenario of setting of 

the salt mass on a submarine paleo-slope. Additionally, the starting clues of the paroxysmal event of the Late 

Mesozoic tectonic inversion clearly fossilized through the discordance of the Middle Eocene–Early Lutetian 

limestone on the Albian series.  
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Introduction générale 

 

1. Introduction générale 
 

La marge Sud-téthysienne du Nord-Est du Maghreb, offre des exemples très 

spectaculaires de structures salifères à épanchement gravitaire synsédimentaire du Crétacé 

inférieur ou plus tardives. Notre présent travail porte sur deux structures salifères appartenant 

à la province salifère de la Tunisie du Nord. Il s’agit de la structure du Jebel Ech Cheid et de 

la structure de Chitana-ed Djebs. 

La complexité des structures salifères en Tunisie du Nord, rend difficile 

l’interprétation structurale en se basant uniquement sur les données de terrain. 

On essaye ici d’intégrer plusieurs disciplines de la géologie : biostratigraphie, 

sédimontologie analyse structurale, cartographie, sismique réflexion, gravimétrie et données 

de forages miniers et pétroliers.  

Après une présentation de l’historique et l’évolution des idées concernant le concept 

d’halocinèse et les mécanismes de mise en place des masses triasiques, nous avons scindé la 

thèse en cinq chapitres. Le premier est consacré aux généralités ; dans le deuxième, nous 

avons détaillé les séries lithostratigraphiques dans différents lieux clés des structures ; le 

troisième est consacré à l’analyse structurale ; le quatrième chapitre est consacré à l’étude des 

données géophysique ; dans le cinquième on présente les modèles hypothétiques proposés, un 

essai de modélisation des structures étudiées et enfin une conclusion générale. 

 

2. Les structures salifères  
Évolution des idées, leurs significations, origines et devenirs en rapport avec la superposition 
des phases tectoniques 

 

La mobilisation des dépôts de sel dans les bassins sédimentaires est surtout 

conditionnée par les mouvements tectoniques. Les structures salifères décrites dans la 

littérature ancienne sont essentiellement interprétées comme le résultat de mouvements 

verticaux. Depuis plus de trois décennies l’idée des épanchements latéraux du sel commence à 

avoir de l’importance. 
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Introduction générale 

2.1.Mise en place du matériel salifère       

…extending salt basins typically develop salt structures; non extended salt basins 

typicaIly do not [Jackson & Vendeville,1994]. 

La mobilité du matériel salifère forme un ensemble riche en facteurs, marqueurs et 

signes enregistrée dans les sédiments post-triasiques. En effet, les masses de sel jouent un rôle 

important dans la structuration des bassins sédimentaires. 

Le complexe salifère est considéré comme un facteur moteur dans la structuration des 

bassins sédimentaires; son importance nous amène à étudier et à comparer les différentes 

hypothèses de mise en place du matériel salifère. 

Vu leurs intérêts académiques, minier et pétrolier, les roches salifères jouent un rôle de 

lubrifiant dans la genèse des structures géologiques dans les bassins salifères des marges 

passives et même actives. Selon l’évolution des masses salifères dans les bassins 

sédimentaires on aboutit à la genèse de plusieurs types de structures salifères tel que les 

diapirs, les dômes de sel, les semelles de nappes, les dômes de sel-plis, les «glaciers» de sel, 

ainsi que leur dérivés tel que le sel allochtone, les feuilles de sel, dais de sel ...[Jackson,1995]. 

2.1.1. Les bassins salifères contenant des corps de sel 

2.1.1.1. Les appareils salifères à mouvements verticaux du sel 

Les principaux types d’appareils à évolution verticale se sont les diapirs, les dômes et 

les murs de sel (Fig. 1.1, Fig.  1.2, Fig. 1.3 et Fig. 1.4). 

Ville [1856] a été le premier qui a décrit pour la première fois le terme « dôme » et 

interprète sa mise en place comme résultat d’une intrusion forcée.  

Le premier schéma interprétatif d’un pli-diapir a été dessiné par Posepny [1871] 

(Fig. 1.1). La définition du terme « diapir » a été introduite par Mrazec [1907]. Il montre que 

les diapirs sont le résultat d’un exhaussement en force suivi d’un renversement de leurs 

couvertures (Fig.  1.2). 

La mise en place des dômes de sel a été interprétée comme une évolution uniquement 

gravitaire et autonome en dehors de toute intervention de la tectonique [Jackson & 

Vendeville,1994] et ceci à l’image de l’expérience admise en mécanique des fluides appelé 

«instabilités de Rayleigh-Taylor » c’est le cas des diapirs actifs [Talbot & Jackson,1987]. 
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2.1.2. Les bassins salifères sans structures salifères 

Il existe plusieurs provinces salifères à travers le monde contenant des dépôts salifères 

à savoir, les épaisseurs des masses de sel observé constituent le maximum connu [Jackson & 

Vendeville,1994] alors qu’ils ne comprennent pas des structures salifères, par exemple :  

Le bassin de Williston avec 1 km d’épaisseur pour les masses de sel [Peterson,1988], 

le bassin de Mid Continent (1 km d’épaisseur pour les masses de sel d’âge Permien supérieur 

et 1 km d’épaisseur pour les masses de sel d’âge Permien inférieur [Johnson et al.,1988], le 

bassin du plateau de Colorado les masses salifères sont d’âge Permien; les bassins dévoniens 

de Russie (Baltique, Novgorod et Ukraine), le bassin dévonien de l’Ouest Canadien, le bassin 

de Michigan (0.4 km  d’épaisseur des masses de sel d’âge Silurien/Dévonien [Fisher et 

al.,1988], le bassin carbonifère du Spitzberg, les bassins carbonifères de la basse Amazone et 

de Pedro del Fogo, en Amérique du Sud. La plus part de ces provinces salifères sont 

continentales. Elles ont les éléments nécessaires pour faire naître les structures salifères. 

L’existence de ces bassins salifères sans accumulations anormales de sel nous permet 

de mettre en cause les théories qui exigeraient que l’halocinèse se développe d’une manière 

spontanée avec pour seule cause d’un gradient de densité inverse. 

En effet, le facteur manquant et qui favorise la formation des structures salifères dans 

ces provinces : c’est la tectonique transtensive ajouté au facteur principale (pression, 

température) permettant au matèriel salifère de se transformer en matériel ductile et de 

s’échapper ultérieurement vers le haut. En revanche, elle est présente dans les marges 

passives. 

3. Problématique de la thèse 

Le but de ce travail, est d’abord d’essayer de répondre à la question : quel sont les 

causes de la mobilité du matériel salifère. L’instabilité des masses salifères résulte-t-elle d’une 

évolution syn-rift entretenue ou non par divers mécanismes tectoniques extensif provoquant le 

cheminement d’une tectonique de socle et/ou d’une tectonique de couverture ou bien d’une 

déformation post-rift pouvant conduire à la formation des structures salifères ? Ceci nous 

amène à chercher dans la littérature et sur le terrain les enregistrements sédimentaires et 

tectoniques de déformations syn-rift et post-rift, nous permettant de discerner les meilleures 

hypothèses concernant les mécanismes et le calendrier de mise en place du matériel salifère. 

Nous étudierons à travers une nouvelle cartographie au 1/25 000ème, combinée avec les 
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modèles expérimentaux et les nouvelles découvertes publiées dans la littérature internationale 

les mécanismes de mise en place des masses salifères et leur importance dans la structuration 

des bassins sédimentaires depuis leurs premiers mouvements. Pour cela nous avons choisi 

d’étudier deux structures salifères appartenant à la province salifère du Nord de la Tunisie. 

Elles-mêmes font partie de la marge passive Sud-téthysienne. Ce qui va ainsi permettre de 

comparer notre étude à d’autres dans des marges semblables. 

4. Cadre de l’étude  

4.1.Cadre géographique et géologique 

L’étude englobe deux structures salifères il s’agit de la structure de Chitana-Ed Djebs 

et celle du Jebel Ech Cheid. 

La structure de Chitana-Ed Djebs est située de part et d’autre de la route GP5 amenant 

au Kef, région de Testour-Slouguia, entre les latitudes 459 et 485 et longitudes 362 et 366 en 

projection Lambert, couvrant une surface d’environ 30 km². Elle correspond à une partie du 

domaine géographique de la Medjerda. Elle est à cheval entres les feuilles d’Oued Zargua et 

Medjez el Bab (1 : 50 000) (Fig.1.12). 

 On peut différencier les monts suivants : Jebel Chitana (160 m), Jebel Rass el Krab 

(277 m) et Jebel El Aoud (237 m), Argoub el Limam (144 m) Jebel ed Djebs (260 m), Les 

oueds : oued Chitana, oued El Hadj, oued Rommana, oued El Blidah, oued Bou Kralfa, oued 

Sene ed Jemel, oued Zbabiss, oued Bou Nabe et le grand oued de la région nommé Medjerda 

qui découpe le secteur en deux morceaux.  

La structure du Jebel Ech Cheid est localisée plus au Sud-ouest de la première 

structure, aux environs de Téboursouk/Dougga et El Aaroussa/Gaafour/ El Akhouat. Elle est à 

cheval entre la feuille de Téboursouk et la feuille de Gafour (1 : 50 000) (Fig.1.12). 

On distingue les monts suivants K at Mejenba, Jebel Chetlou, Dj el Kechrid, Dj el 

Asoued, Dj Laoudj, Jebel el Krarroub, Dj. Mellaha, Argoub el Adama, Jebel Kralled, Kat 

Bazina Serira, Kat es Safra, Kat Sofra (pb), Kat Bazina Kebira, Dj. Echagaga, KatSoda, Kat 

Tlilett, Kat el Guella, Kat Bezina 

La liste des principaux oueds et quelques sources d’eau du Jebel Ech Cheid est la 

suivante: O. Silana, O. el Khemis, O. el Merir, O. Knana, O. Kralled, O. el Gattous, O. el Haje 

Mohammed, O. el Guettar , O. el Beida, O. el Djiacha, O. el Adama, O. es Seid , O. el Rhorfe, 

O. el Berbita, O. Mezaz el Beguer, O. el Melah, O. en Nehel, O. Namouss, O. Lahmar, O. el 

Magsbai, O. et Trab, O. ed Deboua, O. el Kalb, O. Retem, O. el Ktitir ; O. Djemel, O. el 
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5. Travaux antérieurs effectués dans la zone d’étude 

5.1.Solignac [1925] 

Il a dressé la carte géologique 1/50 000 de la région de Slouguia ; il y met en 

évidence deux types de faciès du Crétacé inférieur et deux types de contacts 

Trias/séries encaissantes : mécanique et sédimentaire. « Le Crétacé inférieur se 

présente sous deux facies bien distincts. Une première série comprend le 

Néocomien-Barrémien ; elle est constituée par des marnes schisteuses noires 

où verts bouteille alternant avec des quartzites injectés de filonnets de quartz ; 

les grès et quartzites montrent fréquemment des hiéroglyphes et sont parfois 

minéralisé en fer et en cuivre. Des calcaires gris où verdâtre très durs 

terminent la formation qui présente ainsi un flysch typique…la découverte de 

fossiles typiques du Néocomien (Kilianella pixiptychus, Duvalia dilatata, 

etc…) confirme l’âge néocomien du flysch. Il est présent au nord de la région 

de Slouguia (Dj. Oued ez Zerzour et environs)…il joue le rôle d’autochtone 

par rapport au Trias qui les recouvre. Une seconde série de Crétacé inférieur 

s’appuie, au contraire, constamment sur le Trias et présente un faciès différent 

du premier ; elle comprend du Néocomien (marnes grises où blanchâtres et 

grès), du Barrémien calcaire et marneux, de l’Aptien marneux et marno-

calcaires. Elle est rencontrée aux environs du Jebel Ras el 

Krab…»[Solignac,1925]. En effet ces deux types de faciès décrits par l’auteur 

reflètent deux milieux de dépôts différents : le premier à faible tranche d’eau et 

le second à une tranche d’eau plus importante. Le facies flysch est autochtone 

par apport au Trias et constitue son substratum et le second forme sa 

couverture ; de plus, ces sédiments sont déposé presque « simultanément » (à 

l’échelle géologique) avec l’intercalation du Trias. Ceci montre que les 

extrusions et les épanchements latéraux du complexe triasique ont été faits 

rapidement (peut être à l’échelle de quelques biozones du Crétacé inférieur).  

Les deux catégories de contacts sont représentées sur la coupe Est-ouest (Fig. 1.17). Au 

J. Tellet Mabrouka les flyschs nummulitiques recouvrent le Trias en contact sédimentaire et 

plus à l’est le complexe triasique est couvert par l’intermédiaire d’un contact sédimentaire 

avec les séries sénoniennes. Le reste des contacts sont de type mécanique. 
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Le modèle de dôme de sel [Perthuisot,1972] s’appuie sur des mouvements halo-

cinétiques ayant comme moteur principal l’inversion de densité. En revanche, d’après nos 

analyses bibliographiques à l’échelle du globe [Fisher et al.,1988, Johnson et al.,1988, 

Peterson,1988, Jackson & Vendeville,1994, Jackson,1995] montrent qu’il ne se développe pas 

de structures salifères même s’il existe des roches ductiles en profondeur sans le promoteur 

principal : la tectonique transtensive. 

5.5. T.Dali [1979a] 

Il a démontré une évolution diapirique au sens de Mrazec de l’appareil du Jebel Ech 

Cheid. Il illustre dans un schéma évolutif (Fig. 1.22) des failles inverses dès le Crétacé 

inférieur. Ce dernier point est en contradiction avec les données régionales qui traduisent une 

phase de rifting aux cours du Crétacé inférieur [Chikhaoui,1988, Martinez et al.,1991, 

Chikhaoui et al.,1998, Vila et al.,2002, Ghanmi et al.,2006a, Chihaoui,2009] 

5.6. K.Daly [1981] 

Dans son étude de la région de Slouguia, explique la mise en place du matériel salifère 

comme une unité allochtone triasique sur l’unité autochtone d’âge crétacé d’Oued Zargua. Il a 

également interprété l’affleurement du Crétacé au niveau d’Oued Er Rmel région d’el Kef au 

sein du matériel salifère en fenêtre tectonique sous un Trias supposé allochtone 

tectoniquement. 

5.7.A.W.Baird, Grant, Grocott, Mann, Moody, Sandman et Wright [1989] 

Ils présentent un modèle en rampes et paliers (Fig. 1.23) dans le secteur d’étude en 

négligeant le rôle principale des roches évaporitiques triasiques. Ce modèle reste hypothétique 

en profondeur et il est invalide à proximité de la structure du Jebel Ech Cheid. 

5.8. H. El Ouardi [1996] 

Il a abordé les structures salifères de Chitana/ed Djebs en s’appuyant essentiellement 

sur la cartographie ancienne de la carte d’oued Zargua 1/50 000. Il propose une interprétation 

en dôme de sel des structures salifères étudiées 

5.9. M.Hammami et al [2001] 

Ils ont élaboré la carte géologique de l’extrémité Sud-ouest de la structure salifère du 

Jebel Ech Cheid. De point de vu géométrique, ils mettent en évidence l’inter-stratification du 

matériel salifère (lame du Jebel El Akhouat) dans l’anticlinale à cœur aptien (Fig. 1.24). 
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urale du compplexe triasique d’après Dali [11979a].  
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pe et palier du bassin allant ddu Thibar à Gaafour [Baird eet al.,1989] 
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superficielle. L’effet de cette tranche se traduit par une anomalie positive d’amplitude 

importante [Ben Assi et al.,2006b].  

De la même façon [Hachani et al.,2006] ont utilisé l’approche gravimétrique pour 

mettre en relief des accidents nouveaux dans toute les directions. Cependant, d’après ces 

nouvelles données exposées, ils ne donnent pas une interprétation cohérente et claire, de plus 

leurs interprétation est basée seulement sur les données gravimétriques et la carte géologique 

de [Perthuisot,1978c]. De ce fait ils n’ont pas une chronologie basée sur des données de 

terrain pour leur interprétation« diapirique » de la structure salifère du Jebel Ech Cheid.  

Pareillement [Hamdi-Nasr et al.,2009] ont employé l’approche gravimétrique pour 

mettre en évidence une structure « diapirique » à réponse positive. Ils utilisaient le schéma 

rétro-tectonique de Dali[1979] modifié (figure 8 in [Hamdi-Nasr et al.,2009] ) figurant des 

failles inverses à l’Aptien. Ces failles inverses nous conduisent à admettre une tectonique 

compressive aptienne. Dans les régions voisines plusieurs auteurs prouvent le contraire 

[Chikhaoui,1988, Martinez et al.,1991, Chikhaoui et al.,1998, Vila et al.,1999, Ghanmi et 

al.,2001, Vila et al.,2002]. 

A proximité de la structure de Chitana/ed Djebs (feuille 1 :50 000 Medjez el Bab) le 

Jebel Mourra est interprété comme une structure salifère « diapirique » en se basant 

uniquement sur la gravimétrie [Ben Assi et al.,2006a]. Les auteurs proposent une structure 

« diapirique » à intrusion verticale enracinée avec une réponse positive de l’anomalie de 

Bouguer de la masse salifère. En revanche une étude structurale a été faite sur la structure du 

Jebel Mourra [Masrouhi,2006, Masrouhi et al.,2007] mettant en évidence une structure 

salifère à épanchement horizontal : « glacier de sel » aux cours des époques distensives du 

Crétacé inférieur. 

Par conséquent, nous allons utiliser l’approche gravimétrique intégrée avec d’autres 

approches en leurs états bruts dans notre interprétation. Cette dernière sera utilisée 

prudemment dans le chapitre 4. 

6. Méthodologie  

À fin de résoudre la problématique de la thèse, nous avons adopté une démarche 

multi-scalaire et pluridisciplinaires qui s’appuie sur : 

• la photo-interprétation : Les photographies aériennes grâce à leurs visions 

stéréoscopiques ont permis l’élaboration de cartes morpho-structurales. Ensuite elles sont 

validées et complétés sur le terrain. Notons que cette analyse effectuée à l’échelle de 1/25 000 
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Stratigraphie 

2 .  S T R A T I G R A P H I E  

 

Ce chapitre est consacré à décrire les éléments de faciès lithologiques identifié dans la 

zone d’étude. Nous avons pris conscience que le travail cartographique et l’exercice de la 

géométrie et la superposition des strates des affleurements encaissants du matériel salifère 

nécessite d’utiliser de bonnes datations pour affiner notre examen des structures salifères 

étudié et bien cerner la chronologie des mouvements des masses salifères. De plus ce choix 

est composé par la nature de la sédimentation de type « Sillon Tunisien » [Burollet,1956]. Il 

est facile d’y confondre de point de vue lithostratigraphique les marno-calcaires de type black 

shale du Crétacé inférieur avec ceux du Crétacé supérieur. En effet, le sillon Tunisien est 

compartimenté en mini bassins [Salaj & Bajanik,1972, Dlala,1995, Ben Slama,2004] ajoutant 

l’existences de reliefs sous-marins dus essentiellement à la présence des structures salifères et 

à l’architecture en en horst et graben dessinant la majeur partie de l’Atlas Tunisien au cours et 

post Crétacé inférieur [Perthuisot,1978b, Chikhaoui,1988, Ben Ferjani et al.,1990, Martinez et 

al.,1991, Vila et al.,1996a, Souquet et al.,1997, Chikhaoui et al.,1998, Bouaziz et al.,2002, 

Vila et al.,2002, Ghanmi,2003, Ghanmi et al.,2005, Jallouli et al.,2005a, Masrouhi,2006]. 

1. Le Trias 

Le Trias de la marge téthysienne est constitué essentiellement de dépôts lagunaires à 

lacustres. Ces dépôts sont le produit de la crise Permo-triasique induite essentiellement par : 

une grande régression contemporaine d’une crise volcanique majeure, avec réchauffement 

climatique et extinction de la majorité des espèces biologiques... 

Il s’agit en fait de formations complexes, renfermant des masses argilo-gypseuses, 

calcaires, dolomitiques, plus ou moins chaotiques. Dans ces conditions il est difficile, soit 

impossible de reconstituer la série stratigraphique initiale. 

Dans la province salifère (Fig. 1.16) du Nord de la Tunisie, les affleurements triasiques 

sont fréquents. Ils occupent souvent une position anormale. Ils sont soit injectés à la faveur de 

failles, soulignant les bordures des corps salifères avec leur encaissant, soit en position 

diapirique renversant leur encaissant, soit en position de dômes de sel, soit glissés à la 

manière d’un « glacier » dans les sédiments encaissants. 
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1.1. Constitution lithologique du Trias 

Tout d’abord dans la structure du Jebel Ech Cheid [Perthuisot,1972, 1978b] le Trias a 

été cartographié par unité lithologique, en se basant sur une coupe type faite au Jebel Rhouis 

en Tunisie centrale [Burollet,1956]. Les différentes unités sont classées comme suit de la plus 

ancienne à la plus récente:  

Ta : gypses et pélites.  

Tb : psammites et gypses. 

Tc : calcaires et dolomies.  

Td : brèches calcaires et calcaires jaunes [Perthuisot,1972], (Fig.2.1). 

Le matériel triasique de la structure Chitana/ed Djebs présente les mêmes faciès que 

ceux du Jebel Ech Cheid. On note l’existence d’une importante masse d’Halite à J. Ech Cheid. 

Ce découpage du matériel triasique établi par V. Perthuisot [1978] est utile plus loin 

dans ce travail pour la reconstitution de l’évolution de l’appareil salifère du Jebel Ech Cheid 

et Chitana/ed Djebs ainsi que les bassins environnants. 

1.2. Age du matériel salifère et essai de reconstitution de coupes stratigraphiques 

dans le Trias 

Les dépôts salifères en Tunisie ont un âge triasique [Pervinquière,1903]. Ils sont 

essentiellement des dépôts de sebkha. 

Les affleurements du complexe triasique occupent une surface importante. Ils se 

composent de marnes, de grès bariolés et de masses énormes de gypses multicolores. Le 

gypse triasique de couleur noire. L’existence de sel est attestée par des sources d’eau salée (J. 

Mellaha, Aeel Houbja, oued el Merire, oued el Meleh de Slouguia...). Dans la région el 

Mallaha dans le flanc Sud du Jebel Ech Cheid, il existe des dépôts de sel provenant de la 

dissolution de l’halite triasique (Fig. 2.3). La densité moyenne de matériel triasique a été 

réexaminée sur des échantillons représentatifs pris au Jebel Ech Cheid par la Japan & Metal 

mining [2001] ; nous avons ajouté la densité de l’halite aux autres composants pour avoir une 

densité moyenne proche de réalité du terrain. Elle est de 2,39 g/cm3 ; il s’agit d’une moyenne 

des différentes densités calculé d’après l’examen des échantillons pris du Trias du J. Ech 

Cheid [Japan & Metal mining,2001] (Tableau.  2.1).  
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2. Le Jurassique 

Tout d’abord les dépôts jurassiques dans le secteur du Jebel Ech Cheid sont emballés 

dans le complexe salifère et ne présentent pas les qualités d’un affleurement autochtone, quant 

à Chitana/ed Djebs ils n’existent pas. Le sédiment Jurassique n’a pas été atteint par les forages 

pétroliers MN1, AK1, TEB1 et KBD (voir suite Fig. 2.10). 

Les formations jurassiques affleurant dans les régions voisines ont fait l’objet de 

plusieurs études lithostratigraphiques [Pini et al.,1969 , Peybernès et al.,1996, Boughdiri et 

al.,2007]. 

Les travaux les plus récents [Boughdiri et al.,2005, Cordey et al.,2005, Boughdiri et 

al.,2007, Sallouhi,2008, Boughdiri et al.,2009, Boughdiri et al., 2006 ], présentent des coupes 

lithostratigraphiques allant de l’Aalénien-Bajocien inférieur jusqu’au Crétacé basal. Et ceci le 

long de la ride Jebel Thamroura, Jebel Chaabane, Jebel Djedidi et Jebel Lansarine. 

2.1.1. Le Jurassique du secteur d’étude 

Dans le flanc nord-ouest de la structure du Jebel Ech Cheid, près du Marabout de Si 

Abd Allah Ech Cheid affleure un grand bloc de calcaire fin gris foncé (Fig. 2.8). Examiné en 

lame mince il s’agit de micrite à filaments. Il a été mis en évidence par F.Kamoun et al. 

[2001]. Ce bloc est emballé dans les gypses triasiques. Il présente une succession de bancs 

décimétriques serré et se termine par une barre calcaire d’épaisseur métrique (Fig. 2.8). 

D’après les études stratigraphiques et biostratigraphiques récentes [Boughdiri et al.,2005, 

Cordey et al.,2005, Boughdiri et al.,2007, Sallouhi,2008, Boughdiri et al.,2009, Boughdiri et 

al., 2006 ] nous considérons à l’appui de la charte stratigraphique (Fig. 2.7) qu’il s’agit d’une 

partie de la formation Kef el Orma d’âge aalénien [Cordey et al.,2005, Boughdiri et al.,2009]. 
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3. Le Crétacé 

Les affleurements crétacés du Jebel Ech Cheid correspondent à l’intervalle Barrémien-

Maastrichtien.  

3.1. Coupes lithostratigraphiques représentatives du secteur d’étude 

3.1.1. Le Barrémien 

Les séries barrémiennes sont toutes en contact avec le matériel triasique. Elles sont 

toutes tronquées. La série la plus épaisse et la plus représentative du secteur d’étude est celle 

qui affleure à l’oued el Aouess au Nord-est de la masse principale du Jebel Ech Cheid.  

Cependant, les séries barrémiennes n’affleurent pas dans le secteur Chitana/ ed Djebs 

et ceci en se basant sur les nouvelles datations et coupes géologiques faites toute autour de la 

structure [Ben Slama,2004]. 

La série de l’oued el Aouess (Fig. 2.9) est épaisse d’environ 120 m. Il s’agit d’une série 

marno-calcaire noire très pauvre en microfaunes (Fig. 2.9). 

Les dépôts du Barrémien affleurent dans : 

 la région de Knana : il s’agit d’argiles marneuses noires d’épaisseur inférieure 

à 50 m ; 

 la région de l’oued el Haje Mohammed et oued el Guettar : il s’agit d’une série 

marno-calcaire noire pauvre en microfaunes (Dorothia) et de faunes 

benthiques; cette série à une épaisseur d’environ 60 m; il s’agit d’une série 

d’âge Barrémien révélant les foraminifères suivants : Dorothia sp et  G. 

barremiana. 

 la région de la mine de Sidi Ayed : il s’agit d’une série très réduite d’environ 

15mètres. Notamment celle qui affleure au Nord de la galerie de la mine kat 

Sofra ; 

  la région de l’Azem el Asoud dans le flanc Sud-est du Jebel Ech Cheid, il 

s’agit d’une série marno-calcaire d’épaisseur d’environ 80 m; 

 le forage pétrolier KBD implanté à Dj. Bou Dabouss au Nord de la structure 

du Jebel Ech Cheid (coordonnées Lambert : x : 446, y : 360) montre une série 

du Barrémien supérieur épaisse d’environ 530 m ; 

 les forages MN1 et AK1 implantés respectivement au Dj. Mansour et dans la 

région d’ el Aksab [Jauzein & Berthe,1961, Dali,1994] ;  en fait, il s’agit d’une 
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Fig.2.10 Corrélation des dépôts du Barrémien dans le secteur d'étude et les régions avoisinantes
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- À Jebel Assoued (Fig. 2.15, colonne 7) au Nord-est de la masse principale du Jebel 

Ech Cheid, de bas en haut on distingue : 

a. une alternance marno-calcaires noir à la base ; 

b. le sommet de la série aptienne est représenté par une alternance de grès et 

marnes gréseuses de l’Aptien supérieur qui forme le relief du Jebel el Asoued ;  

c. La série se termine par des marno-calcaires ; 

En outre, la série aptienne est observée dans les localités suivantes :  

 dans l’affluent Ouest de l’oued el Khemis (Fig. 2.15, colonne 2) affleure une 

alternance de marnes noires et calcaires ne dépassant pas les 50 mètres 

d’épaisseur. 

 à l’oued el Khemis affleure la série aptienne suivante (Fig. 2.15, colonne 3): 

 une série marno-calcaire noire ;  

 surmonté par une série marneuse verte ayant livré Planomalina 

cheniourensis, foraminifère typique de la dernière bio-zone à 

foraminifères de l’Aptien. 

 entre l’oued el Guettar (Fig. 2.15, colonne 4) et l’oued el Haje Mohammed affleure 

des sédiments d’âge Aptien. Il s’agit d’une série débutant par un niveau marneux 

surmonté par une assise de calcaires en bancs d’épaisseur décimétrique. La série se 

poursuit par une série marneuse de 50 m d’épaisseur ayant fournis de petites 

ammonites oxydées indéterminables. La série est attribuée à l’Aptien (d’après la 

datation de Ben Youssef, M.). 

 au Nord du Jebel el Kechrid (Fig. 2.15, colonne 5) affleure une alternance de 

marnes et de calcaires dolomitisé. 

 à l’oued Knana (Fig. 2.15, colonne 6) affleure un niveau de quartzite qu’on peut 

attribuer à la formation Hemeima. 

 à Raguoubet Mahjebia affleure une série aptienne de marnes noires d’épaisseur ne 

dépassant pas les 50 mètres. 

 au Sud du Marabout de Si Gassem (Fig. 2.15, colonne 9) affleure une série de 

marnes et grès ayant une épaisseur d’environ 200 mètres. 

 les forages miniers Sa4 (Fig. 2.15, colonne 10) et MJTKC1 (Fig. 2.15, colonne 11) 

implantés à l’Est de l’Azeme Asoud montrent respectivement une mince série 

aptienne épaisse d’environ 15 mètres et une série aptienne d’environ 95 mètres 

d’épaisseur (Fig.  2.14). on note le renversement de la série du forage MJTKC1. 
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 à l’oued Djacha (Fig. 2.15, colonne 12) et dans le flanc Est de l’anticlinal à cœur 

Aptien affleure une série de grès à orbitolines surmonté par une série de marnes 

vertes. Le sommet est occupé par une alternance de marnes et dolomies tronqué 

par une faille. 

 à l’oued el Baida (Fig. 2.15, colonne 14) et dans le flanc Ouest de l’anticlinal cité 

ci-dessus la série aptienne présente la même épaisseur. En revanche dans la partie 

aval de l’oued Baida la série aptienne s’amincit brutalement. Cette réduction de 

l’Aptien sera expliquée plus loin dans la partie analyse structurale.  

 Plus au Sud les forages pétroliers AK1 et MN1 présentent une épaisse série de 

l’Aptien respectivement 400 m et 260 m. 

 Au Nord de la structure du Jebel Ech Cheid le forage pétrolier KBD1 montre une 

série marno-calcaire épaisse d’environ 360 m. 

La corrélation lithostratigraphique des séries aptiennes révèle un amincissement de la 

sédimentation tout autour de la structure salifère. En outre on remarque la présence d’une 

importante sédimentation de l’Aptien à dépôts silicoclastiques de la formation M’Chargua et 

ceci au environ de la structure salifère (Fig. 2.15). La diminution des épaisseurs est 

remarquable lorsqu’on se rapproche de la masse salifère. 
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Fig. 2.133 Colonne litho
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ostratigraphiquue de l’Aptien de l’oued Merrire. 



 
 

 

Stratigr

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

F
lithostrati

 

raphie 

Fig.  2.14 (A) : 
igraphique du 

Colonne  litho
forage SA4 (d

ostratigraphiqu
d’après  un rap

74

ue du forage M
pport inédit de 

MJTK-C1 (ré-
l’O.N.M.) 

échantillonné et daté) et (B)) : Colonne 



 
 

 

Stratigr

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

raphie 

75

Suite Fig. 2.14
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Fig.2.15 Corrélation lithostratigraphique des séries aptiennes
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Stratigraphie 

Dans le secteur du Jebel Ech Cheid les sédiments d’âge Albien présentent une 

variation latérale d’épaisseurs et ceci tout autour de la structure du Jebel Ech Cheid. Ils sont 

tronqués, hormis la série la plus épaisse du secteur d’étude qui affleure à Kat Mejenba côte 

593m dans le flanc Nord-ouest de la masse principale du Jebel Ech Cheid. Elle permet de 

distinguer la succession suivante : de la base vers le sommet (Fig. 2.18) 

a. une dizaine de mètres de marnes noires ;  

b. une barre calcaire de couleur grisâtre riche en glauconie et de foraminifères 

benthiques ; 

c. ensuite apparait une épaisse série marno_calcaire gréseuse riches en 

hedbergelles et radiolaires. La base de cette dernière révèle une association 

microfaunistiques d’âge Albien moyen ; 

d. vers le sommet apparait un niveau marno-calcaire riche en matière organique 

et en glauconie. Il renferme une association microfaunistiques d’âge Albien 

terminal voir Vraconien (la partie supérieur de la formation Fahdene inférieur) 

Soit environ 350 m d’épaisseur. 

L’Albien affleure dans plusieurs endroits de part et d’autre de la structure salifère 

(Fig. 2.19):  

 dans l’affluant Ouest de l’oued el Khemis au-dessus des sédiments d’âge Aptien, 

on observe une série marneuse à la base, au centre une alternance marno-calcaires 

et au sommet des marnes noires. Elle révèle une association micro-faunistique 

d’âge Albien. 

 à l’oued el Guettar affleure une barre calcaire gris foncé qui se termine par un 

paquet marneux. Elle présente une épaisseur d’environ 50m. Elle est attribuée à 

l’Albien inférieur.  

 à l’oued Ledema une barre calcaire gréseuse à remaniement de boules micritique 

grise. Ces derniers montrent en lame mince des foraminifères planctoniques d’âge 

Albien.  

 au Nord du Jebel el Kechrid affleure une série de marnes et calcaires d’une 

vingtaine de mètres d’âge Albien et ceci par l’intermédiaire d’un contact par faille 

avec les séries du Mio-Pliocène 

 à l’oued Knana affleure une épaisse série d’alternance marno-calcaire de couleur 

noire. Elle révèle de bas en haut l’association microfaunistiques suivante : 

subctinensis, praebuxtorfi, rotalipora ticinesis, planomalina buxtorfi.  
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Stratigraphie 

 à Jebel el Assoud affleure une série marno-calcaires d’âge Albien ; à proximité de 

l’oued Siliana on note la présence d’un olistrostrome dans la série albienne. 

 au sud du marabout de Si Gassem affleure un ensemble marno-calcaire noir d’âge 

Albien. 

 au Nord de Kat Sofra a été implanté le forage minier Sa4 (Fig.  2.14B). Il présente une 

série d’alternance de grès fin et de marnes noires d’environ 100 m d’épaisseur. 

 le forage MJTKC1 (Fig.  2.14A), implanté au pied Sud de l’Azem el Asoud. Il s’agit 

d’une série marno-calcaire à influence détritique. 

 à Argoub Adama affleure une série marno-calcaire d’environ 70 m d’épaisseur. 

 à l’oued el Merir affleure une série de marnes noires. 

 à l’oued el Baida affleure une série albienne. Il s’agit de marnes noires à la base 

coiffé par une alternance de marnes et calcaires noires 

 à l’oued el Baida Sud affleure une série de marnes noires à la base. Ensuite on 

trouve une barre calcaire d’âge Albien 

 au niveau de la Mine d’el Akhouat. Il s’agit d’une alternance de marnes noires et 

de calcaires d’environ 200 m d’épaisseur.  

 les forages miniers MJTKL5 (Fig.  2.17, colonne 17) et MJTKL2 (Fig.  2.17, 

colonne 16) présentent une alternance marno-calcaires noires avec une épaisseur 

environ 240 m. 

 Les forages pétroliers AK1 et MN1 implanté au Sud du secteur d’étude et 

respectivement à l’Aksab (feuille 1 : 50 000 de Gafour) et au Jebel Mansour 

(feuille 1 : 50 000 du Dj. Mansour). Il s’agit d’une épaisse série d’alternances de 

marnes et de calcaires noires, environ 930 m au niveau du forage AK1. Cette série 

renferme tous les termes de l’Albien. La série marno-calcaires albienne traversé 

par le forage MN1, elle a une épaisseur d’environ 530 m. 

 Au Nord de la structure du Jebel Ech Cheid a été implanté le forage pétrolier 

KBD1. il traverse probablement une série albienne qui ne dépasse pas les 50 

mètres. 

Note : La corrélation des séries albiennes (Fig. 2.19) tout autour de la structure salifère 

met en évidence l’amincissement de la série au fur et à mesure qu’on s’approche du Jebel Ech 

Cheid. Cette variation est le produit de la sédimentation ou la partie subsidente est localisée 

au Sud et au Nord de la structure salifère du Jebel Ech Cheid. Notre interprétation de ces 

amincissements sera discutée dans la partie structurale. 
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Fig.  2.17(AA) : Colonne  lithoostratigraphique du forage MJTK-L
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L5 et (B) : Colonnne lithostratigraphiique du forage MMJTK-L2 ((ré-échaantillonnées et datéés)
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Figg. 2.18 Colonne lithostratigrap
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phique de la séérie albienne dde la région de Kat Mejenba. 
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Fig.2.19 Corrélation lithostratigraphique des séries albiennes au environs de la structure du Jebel Ech Cheid
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3.1.4. Le Cénomanien /Turonien/Coniacien 

Dans la région de Chitana/ed Djebs, les dépôts d’âge cénomanien affleurent. La coupe 

lithostratigraphique la plus complète se trouve au voisinage de l’oued Sene Ed Jemel. Il s’agit 

d’alternances marno-calcaires livrant des Rotalipora appenninica couronnées par une série 

épaisse de 20m de calcaires en plaquettes. Puis un niveau de 20 m de bancs calcaires 

d’épaisseur décimétrique de patine grise, ensuite une série d’alternance de marne bleu-gris 

feuillètées , et de calcaires en plaquettes, de 30 m d’épaisseur avec quelques niveaux à la base 

du calcaire noir en plaquettes friables et riches en matières organiques attribuées à la 

Formation Bahloul [Burollet,1956] ; les échantillons de roches meuble ont livré : Pithonelles, 

Rotalipora greenhornensis et R. cushmani (Fig.  2.20A). 

Pour le Turonien-Coniacien affleurant dans la zone Chitana/ed Djebs, nous avons 

choisi la coupe la plus épaisse située à l’oued el Beji. Il s’agit de bancs décimétriques à patine 

grise de 10 m d’épaisseur, surmontés par des marnes grises plus au moins « schisteuses », sur 

les quelles reposent des marnes vertes avec intercalations de bancs centimétriques de calcaire 

à patine claire (Fig.  2.20B). 

Sur la rive nord de la Medjerda et au niveau du J. Sene Ed Jemel on a observé, depuis 

le massif de Sene-Ed-Jemel jusqu’aux environs du J.Tellet Mabrouka, de l’Ouest à l’Est, la 

succession suivante : 

 Dans l’oued Sene-Ed-Jemel, affleurent des marnes noires « schisteuses », qui sur 

la rive Ouest sont recouvertes par le Trias. Au-dessus, sur la rive est de l’oued, on 

voit affleurer d’autres niveaux de marnes vertes avec intercalation de bancs de 

calcaires gris d’épaisseurs centimétriques, surmontées par des marnes noires 

« schisteuses ». Les échantillons prélevés ont livré l’association microfaunistiques 

à globotruncana du Coniacien. Par la suite on trouve une barre calcaire grise. La 

base de cette barre livre une association microfaunistiques du Turonien moyen 

(Fig.  2.20A). 
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(A) : Colonne lithostrratigraphique du Céénomanien au niveau
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Au niveau de la zone du Jebel Ech Cheid les sédiments d’âge cénomanien présentent 

de faibles épaisseurs et ceci tout autour de la structure. La série la plus épaisse du secteur 

d’étude est celle qui affleure à J.el Kerba dans le flanc Sud de la masse principale du Jebel 

Ech Cheid. Elle permet de distinguer la succession suivante (Fig. 2.21) :  

a. une alternance marno-calcaire de couleur claire cénomaniennes ; 

b. surmontée par une épaisse série d’alternances marno-calcaires riches en 

matière organique attribué au Turonien-Coniacien. 

La succession du Cénomanien/Turonien/Coniacien du Jebel el Kerba est la plus 

représentative et est épaisse d’environ 400 mètres avec 175 m pour la série cénomanienne 

(Fig. 2.21a) et 225 m pour la série Turonien/Coniacien (Fig. 2.21b). 

Les séries du Cénomanien/Turonien/Coniacien affleurent dans plusieurs localités tout 

autour de la structure du Jebel Ech Cheid (Fig . 2.22) : 

1. à Kat el Mejenba où les dépôts du Cénomanien sont très réduits. Ils ne dépassent 

gère les 30 m. Il s’agit d’une série marno-calcaire claire ; 

2. sur l’affluent ouest de l’oued el Khemis, on a observé une série d’alternances 

marno-calcaires épaisse d’environ 260 m attribuée au Cénomanien ;  

3. à l’oued el Guettar on observe une série du Cénomanien /Turonien marno-calcaire 

d’environ 70 m d’épaisseur ; 

4. à Jebel Laouedj au nord-est de la structure du Jebel Ech Cheid affleurent environ 

30 m de la série cénomanienne et 60 m de la série turonienne ; 

5. à Kat Soda sur le flanc Sud-est de la structure du Jebel Ech Cheid affleure une série 

cénomanienne d’environ 75 m d’épaisseur et environ 50 m de la série turono-

coniacienne ; 

6. au pied Sud du marabout de Si Gassem affleure une série cénomano-turonienne 

d’environ 150 m d’épaisseur. Elle est surmontée par une série turono-santonienne 

d’épaisseur d’environ 60 m ;  

7. dans la région d’Argoub Adama affleure une série d’âge cénomanien : environ 80 

m d’épaisseur d’une série marno-calcaire. Elle est surmontée par une série 

d’alternances de marno-calcaire d’environ 100 m d’épaisseur de la séquence 

turono-coniacienne, puis par la séquence des marnes beiges santoniennes ; 

8. à proximité de l’oued el Baida et à l’extrémité Sud-ouest de la structure du Jebel 

Ech Cheid nous avons observé une alternance marno-calcaire d’environ 160 m 

d’épaisseur de la séquence cénomanienne, surmontée par une série marno-calcaire 

d’âge turonien/coniacien, d’une épaisseur d’environ 110 m ; 
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9. au sud de la coupe précédente est implanté le forage minier MJTKL2 (Fig.  2.17B), 

l’épaisseur de la série cénomanienne y est d’environ 140 m. Elle est surmontée par 

une dizaine de mètres de la série turonienne ; 

10. plus au sud du forage précédent est implanté le forage minier MJTKL5 

(Fig.  2.17A). Il traverse dès le début une série cénomanienne d’environ 25 mètres 

d’épaisseur. 

11. au nord de la structure du Jebel Ech Cheid est implanté le forage pétrolier KBD. Il 

concerne une série cénomanienne d’environ 150 m, couronnée par une série de 

marnes turono-coniaciennes d’environ 30 m d’épaisseur ; 

12. au sud de la structure d’étude sont implantés deux forages pétroliers MN1 et AK1 ; 

le premier traverse une série tronquée par des failles soustractives : le maximum 

d’épaisseur estimé à partir du forage MN1 est d’environ 280 m pour la série 

cénomanienne et 75 m pour la série turonienne et 100 m pour la série coniacienne. 

En revanche, le forage AK1 traverse d’épaisses séries cénomaniennes 

d’environ  475 m suivies d’une série turonienne d’environ 260 m et d’une série 

coniacienne d’environ 460 m. 

La corrélation des séries du Cénomanien/Turonien/Coniacien (Fig . 2.22) tout autour 

de la structure salifère met en évidence l’amincissement de la série au fur et à mesure qu’on 

s’approche du Jebel Ech Cheid. Ces réductions des épaisseurs aux alentours de la structures 

salifère du Jebel Ech Cheid seront examinées dans le chapitre analyse structurale. 
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Fig. 2.21 Collonne lithostraatigraphique de
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e la série du Cénomanien/Tuuronien/Coniaccien du Jebel eel Kerba 
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Fig.2.22 Corrélation des séries du Cénomanien/Turonien/Coniacien dans le secteur Jebel Ech Cheid et quelques forages pétroliers et miniers

88



45

30
40

70

20

30

5

50

60

20

O
u
ed

S
il
ia

n
a

Gafour

Téboursouk

O
u
ed

K
h
al

le
d

Teboursouk

Gafour J. Mansour

Bou Arada

KBD

Mn1

N

5Km

Ak1
12

Oued Zargua

13

1

Stratigraphie

Suite Fig.2.22



 
 

 

Stratigr

3.1.5. S

A

largeme

échantil

supérieu

microfa

A

maastric

alternan

Les éch

gansser

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

F

raphie 

Santonien/

Au J. Chita

ent : il s’a

llons pris 

ur, alors 

aunistiques c

Au-dessus 

chtienne qu

nces marno-

hantillons p

ri, G. falsost

Fig. 2.23 Colon

/Campanien

ana, les dép

agit d’une s

depuis la b

que les 

caractéristiq

des marne

u’on peut 

-calcaires d

ris à la bas

tuart  caract

nne lithostratig

n/Maastric

pôts du San

série de m

base contie

échantillon

que du Cam

es noires c

attribuer à 

d’épaisseur 

se ont livré

téristique du

graphique du S

89

chtien 

ntonien-Cam

marnes noire

ennent une

ns pris au

mpanien infé

campanienn

la Format

décimétriqu

é l’associati

u Maastrich

Santonien/Cam

mpanien so

es de 60 m

e biophase 

u sommet 

érieur. 

nes se situ

tion Abiod.

ue attribuée

on suivante

htien supéri

mpanien/Maast

ont ceux qu

m d’épaisse

qui caract

ont livré

ue une épa

. Elle est 

es au Maas

e : Globotru

eur (Fig. 2.2

trichtien au niv

ui affleurent

eur (Fig. 2.2

térise le S

é une ass

aisse série 

surmontée 

strichtien su

uncana con

23). 

veau du Jebel 

t le plus 

23). Les 

antonien 

sociation 

calcaire 

par des 

upérieur. 

ntusa, G. 

Chitana 



 
 

 

Stratigr

A

Santoni

Elles so

dans la 

Ech Ch

(Fig. 2.2

a

b

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

raphie 

Aux alento

en/Campan

ont tronquée

partie aval 

heid. Elle p

24) : 

a. une séri

de marn

b. une barr

attribué

 

Fig. 2.24 Colon

ours de la 

nien/Maastri

es par des fa

de l’oued e

permet de d

ie de marne

no-calcaires

re de calcai

e au Campa

nne lithostratig

structure s

ichtien prés

ailles tardive

el Baida à l

distinguer l

s grises à be

 santonienn

ire crayeux

anien/Maast

graphique de l

90

salifère du

sentent une 

es partout d

l’extrémité 

la successio

eiges clair, 

nes ; 

x surmontée

trichtien. 

la série du San

 Jebel Ech

variation l

dans le secte

sud-ouest d

on suivante

présentant u

e par une m

ntonien/Campa

h Cheid le

latérale d’ép

eur, hormis 

de la masse 

e, de la ba

une épaisse

mince couch

anien/Maastric

es sédiment

paisseur (F

la série qui

principale 

ase vers le 

eur d’enviro

he de marne

chtien de l’oue

ts d’âge 

Fig. 2.26). 

i affleure 

du Jebel 

sommet 

on 150 m 

es beiges 

d el Baida 



 
 

91 
 

Stratigraphie 

Les séries du Santonien/Campanien/Maastrichtien affleurent dans plusieurs endroits 

telque (Fig. 2.25) :  

1. à l’oued el Guettar toute la série Santonien/Campanien/Maastrichtien (S.C.M) a subit 

une réduction tectonique ayant une épaisseur de 20m ;  

2. à l’oued el Haje Mohammed on a examiné une série réduite du S.C.M de moins de 

50 m dépaisseur ; 

3. à l’oued el Ledema la série est incomplète. Elle ne présente que la série 

campanienne. Il s’agit d’alternances marno-calcaires de couleur beige clair avec une 

épaisseur d’environ 75 m ; 

4. à l’oued Zebrouk n’affleure que la série maastrichtienne (échantillons de roches 

meubles et carbonatés datés par M. BEN YOUSSEF) qui ne dépasse pas les 50 m 

d’épaisseur ; 

5. auprès de l’oued Knana affleure une série maastrichtienne (échantillons de roches 

meubles et carbonaté daté par BEN YOUSSEF) composé essentiellement de marnes 

et de calcaires de couleur claire. Elle ne dépasse pas les 80 m d’épaisseur ; 

6. à Aine Edroua affleure une série de marno-calcaires d’âge campanien/maastrichtien 

(échantillons de roches meubles et carbonatées datés par M.BEN YOUSSEF) de 

couleur clair ayant une épaisseur d’environ 140 m ; 

7. au Jebel Chetlou on a observé une série très réduite du Maastrichtien ayant une 

épaisseur d’environ 40 m ; 

8.  près du marabout de Si Bou Zitouna on observe une série d’alternance de marno-

calcaires de couleur claire attribuée au Campanien/Maastrichtien ; elle présente une 

épaisseur d’environ 230 m ; 

9. à Ragoubet el Mahjebia et sur la rive sud de l’oued el Aouess on distingue une série 

marno-calcaire claire campanienne (échantillons de roches meubles et carbonatées 

datés par M. BEN YOUSSEF) ayant une épaisseur très réduite, environ 30 m ; 

10. juste au sud de la coupe précédente (numéro 9) et à quelques dizaines de mètres 

affleure une série campanienne de marno-calcaire de couleur noire ; elle présente une 

épaisseur d’environ 100 m ; 

11. sur le flanc sud-est de la structure du Jebel Ech Cheid et au niveau du marabout de Si 

Abdel Kader affleure une série marno-calcaire santonienne de couleur gris foncé ; 

elle présente une épaisseur à l’affleurement d’environ 50 m ; 

12. à l’oued el Kaleb affleure une série d’alternances de marno-calcaires d’âge 

santonien/campanien ; la série santonienne présente une épaisseur d’environ 150 m et 
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la série campanienne est épaisse d’environ 130 m (échantillons de roches meubles et 

carbonatées datés par M. BEN YOUSSEF) ; 

13. au sud du marabout de Si Gassem affleure une série réduite d’âge 

Santonien/Campanien avec une épaisseur d’environ 100 m ; 

14. au pied Sud de Kat Bazina Serrira affleure une série réduite de marnes beiges d’âge 

maastrichtien d’une épaisseur qui ne dépasse pas le 50 m ; 

15. à Argoub Adama affleure une série de marnes beiges d’âge santonien ayant une 

épaisseur d’environ 270 m ; 

16. au nord de la structure étudiée le forage pétrolier KBD traverse une série d’âge 

campanien-maastrichtien d’environ 160 m d’épaisseur ; 

17. au Sud de la structure salifère le Sénonien est traversé par le forage pétrolier MN1 et 

présente une série d’alternances de marnes et calcaires gris ayant une épaisseur 

d’environ 320 m. 

Note: La variation des épaisseurs des séquences du 

Santonien/Campanien/Maastrichtien est remarquable dans les deux flancs NW et SE de la 

structure du Jebel Ech Cheid. Les séries sénoniennes sont incomplètes dans plusieurs endroits 

aux alentours du massif triasique du Jebel Ech Cheid. 

L’architecture héritée depuis le Crétacé inférieur des bassins sédimentaires de part et 

d’autre de la structure salifère du Jebel Ech Cheid est transtensive. Elle favorise une 

répartition inégale des dépôts sédimentaires au fur et à mesure qu’on s’éloigne de la structure 

salifère.  

En effet, les enregistrements tectono-sédimentaires dans les séries sous-jacentes du 

Crétacé inférieur et au cours du Sénonien : failles normales synsédimentaires à l’Aptien au 

niveau de l’affleurement situé entre l’oued el Merir et l’oued ed Djacha ; dans l’extrémité SW 

de la structure salifère il y a aussi des failles normales synsédimentaires dans les sédiments de 

l’Albien inférieur au niveau de l’oued el Beïda ; de plus il existe des failles normales scellées 

dans les sédiments du Sénonien de part et d’autre de la structure salifère. 

Ces enregistrements synsédimentaires peuvent nous indiquer que le massif du Jebel 

Ech Cheid a bougé avant ou pendant le Sénonien [Martinez et al.,1991, Souquet et al.,1997, 

Chikhaoui et al.,1998, Boutib et al.,2000, Dlala,2002]. La corrélation des dépôts du Crétacé 

supérieur tout autour de la structure salifère montre une variation remarquable due 

essentiellement à l’existence d’un plancher sédimentaire en blocs basculés d’amplitude 

variable. 
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Fig.2.26 Corrélation des séries du Sénonien supérieur dans la région du Jebel Ech Cheid
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un net épaississement de la série en s’éloignant du Trias. Ceci est en faveur de l’existence 

d’une zone émergée créée par les mouvements du sel triasique (que ce soit uniquement par 

des mouvements halocinétiques où halotectoniques) responsable de l’amincissement de cette 

série. 

En outre, nous observons les dépôts d’âge paléocène dans les endroits suivant : 

 à l’oued el Guettar, où affleure une série de marnes beiges d’âge paléocène ayant 

une épaisseur de 15 m ; il s’agit fort probablement soit d’une réduction syn-

sédimentaire puisque les dépôts paléocènes sont en concordance sur les sédiments 

maastrichtiens, soit il s’agit d’une discordance progressive. 

 à l’oued el Haje Mohammed et dans l’oued Ledema c’est la même série que 

précédemment qui se répète ; 

 à l’oued Knana, il s’agit d’une série de marnes beiges ayant une épaisseur 

d’environ 50 m ; 

 à Jebel Chetlou, il s’agit d’une série de marnes noires ayant une épaisseur 

d’environ 75 m ; 

 à l’Aine Edroua, il s’agit d’une quarantaine de mètres de marnes beiges ; 

 à Sidi Bou Zitouna, existe une épaisseur considérable des sédiments marneux noirs 

à beiges qui dépasse les 100 m ; 

 à Kat Bazina Serriria l’épaisseur des dépôts paléocènes est la plus réduite : aux 

alentours de 15 m. 

Note : la variation latérale des épaisseurs de la série paléocène aux alentours des masses 

salifères Chitana ed Djebs et Jebel Ech Cheid témoignent de l’instabilité du plancher 

sédimentaire au moins durant les temps paléocènes ; ceci est attesté par la variation 

considérable des épaisseurs des dépôts du Paléocène autour des deux structures salifères 

(Fig. 2.32). En outre, l’interprétation de ces réductions des épaisseurs sera discutée plus loin 

dans le chapitre 3. 

4.1.2. L’Éocène 

Les dépôts de l’époque éocène sont formés essentiellement de carbonates (Yprésien-

Lutétien inférieur) qui forment des reliefs dans la zone d’étude. 

Au niveau de la région de Chitana/ed Djebs nous avons levé la coupe suivante de bas 

en haut : 
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En effet, les dépôts de l’Éocène affleurent dans plusieurs endroits de la zone de 

Chitana ed Djebs : 

La coupe au niveau de l’affluent est de l’oued Bou Kralfa, avec de la base vers le 

sommet (Fig. 2.32): 

o une série de calcaire biomicritique riche en faunes pélagiques (Globotruncana 

contusa, G. stuarti, G. fornicata, et G. falsostuarti..), elle a une épaisseur de 20 

m, de couleur blanchâtre d’âge maastrichtien inférieur ; 

o une alternance de marnes jaunes et de calcaires beiges d’épaisseur 

centimétrique épaisse de 30 m d’âge paléocène ; 

o la série précédente est coiffée par les calcaires de l’Éocène livrant : une 

association mixte : globigérines, nummulites entières où roulées Nummulito-

clastes, lépidocyclines, quartz bipyramidés et des débris divers. 

o la dernière assise présente un mélange microfaunistiques, pélagique, de plate-

forme et benthiques (nummulites) ; association qu’on peut expliquer comme 

suit : soit on est dans une zone de transition passant du faciès de plate-forme à 

un faciès distal [Zaier et al.,1998] ; soit on est dans un mini-bassin avec la 

présence d’un môle Éocène à faciès pélagique à la base des bancs et de faciès 

de plate-forme au sommet [Salaj & Bajanik,1972]. Dans les deux cas à 

proximité de Trias mis à l’affleurement. 

Dans la zone du Jebel Ech Cheid les dépôts de l’Éocène présentent des épaisseurs 

variables selon les localités et de part et d’autre du complexe triasique. La coupe du carrefour 

« Gafour, el Kerib, Siliana » est la plus dégagée (Fig. 2.31). Elle montre la succession 

lithologique suivante avec, de bas en haut (Fig. 2.30): 

- une alternance de marnes et calcaires en bancs métriques ; 

- des calcaires en bancs métriques beiges claires à gris ; 

- les calcaires sont recouverts de 1-1,5 m de phosphates glauconieux et localement, 

conglomératiques riche en débris triasiques [Moody et al.,1998]. 

- ces derniers sont recouverts à leur tour par des packstones à Algues (rhodolithes) avec 

d’abondantes nummulites (N. planulatus- N. laevigatus plexus) ; la présence de 

rhodolithes aussi importante à ce niveau est indicatrice d’un milieu relativement peu 

profond (0-50 m) [Moody et al.,1998] ;  

- le niveau à rhodolithes est recouvert par une assise à algues et nummulites dans lequel 

les bioclastes sont généralement fragmentés. L'épaisseur totale des lits riches en algues 

est de 3-4 m [Moody et al.,1998] ; 
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4.2. Le Néogène 

Les dépôts néogènes en Tunisie septentrionale ont fait l’objet de nombreuses études 

géologiques [Solignac,1925, 1927, Burollet,1951, Bajanik & Salaj,1972, Rouvier,1977, 

Perthuisot,1978b, Daly,1981, Bel Haj et al.,1998, El Ouardi & Turki,2000, Masrouhi,2006]. 

Les résultats des différents auteurs sont souvent divergents. 

Plusieurs approches ont été utilisées pour distinguer les différents ensembles 

sédimentaires et déterminer leur chrono-stratigraphie et leurs cadres tectoniques. 

 M.Solignac [1925 et 1927] a distingué deux principaux cycles sédimentaires 

caractérisant les dépôts miocènes, séparés par une discordance générale à la limite 

Burdigalien-Langhien. Il a présenté aussi un découpage du Miocène basé sur une 

classification purement stratigraphique, à partir des coupes lithostratigraphiques dans 

la zone de Chitana ed Djebs. Les affleurements qui sont localisés dans la partie 

septentrionale du secteur  Chitana/ed Djebs se présentent comme suit : 

- Au nord-ouest du secteur d’étude se présente la série Miocène, qui débute depuis le 

Tortonien inférieur (m13a) et le Messinien (m4). 

- Dans le synclinal d’oued El Hamra situé au sud du J. ed Djebs, la série miocène est 

subdivisée en deux étages, Langhien et Serravalien. Elle est caractérisée par des dépôts 

essentiellement argileux (m3), le Tortonien inférieur (m13a) et le Tortonien supérieur (m23a) et 

le Messinien (m4). Le Burdigalien (m1-2) n’affleure qu’à l’Est du J.Chitana.  

 P.-F.Burollet [1951] a proposé l’idée d’une sédimentation continue des dépôts 

miocènes sans interruption. Il a distingué quatre formations au sein des dépôts 

néogènes, de bas en haut : les couches bigarrées de la Formation Hakima (Aquitanien-

Burdigalien), les marnes helvétiennes de la Formation Oued El Meleh, les couches 

bigarrées serravaliennes de la Formation Kechabta et les argiles et les conglomérats 

tortono-messiniennes de la Formation Oued Bel Kdim. 

 S.Bajanik et J.Salaj [1972] ont défini le Néogène post-tortonien moyen sous le nom de 

"faciès de Bou Sefra" dans la région située au nord-ouest du secteur Chitana-ed Djebs. 

Ils ont distingué le Miocène marin anté-Tortonien moyen et le Miocène laguno-

continental post-Tortonien moyen. Ils ont attribué par corrélation avec les formations 

définies par Burollet [1951] en Tunisie Nord orientale, les Formations de l’ Oued El 

Meleh, de Kchabta » et d’Oued Bel Khedim au Messinien. Ce sont des dépôts du 

Miocène « post-phase orogénique tortonienne ». 
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 H.Rouvier [1977], dans son travail sur l’extrême Nord de la Tunisie distingue deux 

types de dépôts miocènes : les dépôts dits "anté-nappes " (Aquitanien-Tortonien 

inférieur) à sédimentation marine et le Miocène " post-nappes " (Tortonien-supérieur-

Messinien, qui sont pour l’essentiel continentaux. 

 V.Perthuisot [1978b] a fait plusieurs coupes dans les dépôts du néogène, tel que celle 

d’oued Erroumoucha à proximité de la structure salifère de Thibar et celle de Draa 

Kantra au Nord Est de la structure du Jebel Ech Cheid. Il constate que les corrélations 

lithologiques entre les coupes citées ci-dessus ne sont pas évidentes, puisque l’origine 

des sédiments est différente. 

 K.Daly, [1981] propose un autre découpage de la série Néogène en Tunisie du Nord. 

De bas en haut, la Formation de Zouitine, la Formation d’Hakima, la Formation de 

Kchabta et la Formation d’Oued Bel kdim. 

 A.Bel Haj et al, [1998] ont proposé une autre classification des affleurements 

néogènes et leurs attributions lithologiques en Tunisie Centro-septentrionale 

(Tableau.  2.2). 

 H. El Ouardi et M.-M.Turki [2000] proposent une nouvelle datation du Néogène, dans 

une étude qui intéresse le bassin néogène du secteur de Chitana /ed Djebs. Ils 

proposent le découpage lithostratigraphique défini par Burollet [1951] en Tunisie 

Nord Orientale. Ils suggèrent aussi une corrélation des dépôts néogènes, dans le 

secteur et les régions limitrophes (Fig. 2.35) qui montre l’existence, toute autour de 

l’appareil salifère de Chitana/ed Djebs, de dépocentres qui sont occupé par les dépôts 

post-oligocènes : le nord est occupé par le mini-bassin de bou Sefra et le sud est 

occupé par le mini-bassin de l’oued el Hamra. Aux alentours du Jebel Chitana la 

logique de la sédimentation examinée est tout à fait différente des deux mini-bassins, 

avec un Miocène supérieur discordant sur son substratum Serravalien. En somme, les 

observations faites par P.F.Burollet [1951] ne sont appropriés qu’au niveau des 

dépocentres.  

 Masrouhi [2006], décrit une coupe dans les dépôts néogènes au Jebel Djedaria- Bir el 

Hammadia au voisinage du plateau de Lansarine. Il met en en relief que la base du 

Miocène remanie toutes les formations jusqu’à l’Éocène moyen et que le Miocène 

basal est en discordance avec différents substratums antérieurs. 
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4.2.1. Les affleurements néogènes dans les secteurs d’étude 

4.2.1.1. Le Miocène 

Au Sud du J. ed Djebs, dans le synclinal d’Oued El Hamra affleure une série épaisse 

de marnes avec du gypse secondaire. 

Au nord-ouest des massifs de J. Chitana, J. Rass El Krab et J. El Aoud, la série 

miocène fait partie du faciès de "Bou Sefra"[Bajanik & Salaj,1972]. 

Ces deux séries ont les mêmes caractéristiques lithologiques et sont essentiellement 

des dépôts marins [Solignac,1925, 1927]. Alors qu’au niveau de la région du J. Chitana on a 

une série plus au moins complète du Miocène à dépôt surtout laguno-continental. 

Dans la région du Jebel Ech Cheid le Miocène est formé essentiellement par une série 

marno-gréseuse de couleur noire. Il repose en discordance transgressive sur différentes séries 

sous-jacentes ; nous signalons que les dépôts d’âge miocène ont une influence continentale au 

bord de la structure du J. Ech Cheid avec la présence de bois fossile (Fig.  2.36). Cette série 

présente une épaisseur très importante dans la localité de Draa Kantra [Perthuisot,1978b] 

(Fig. 2.37). La série miocène (Fig. 2.37) avec :  

a. conglomérats et silts roses ; les niveaux de bases reposant directement sur le Trias sont 

riches en éléments triasiques, le ciment est gypseux (50 m) ; 

b. épaisse série de grès et de silts rougeâtre  (au moins 300 m d’épaisseur) ; 

c. alternance de marnes noires et de marnes brunes plus silteuses, en séquences 

métriques avec quelques passées gréseuses et conglomératiques (300 m) ; 

d. épaisse série silteuses bariolée, avec des passées conglomératiques à gros éléments de 

calcaires éocène (il s'agit parfois de blocs de plusieurs mètres cubes) (200 m) ; 

e. conglomérat à éléments de calcaires de la formation Abiod ; à matrice rouge (environ 

100 m) ; 

f. marnes brunes et gypse avec des passées de cailloutis non consolidés, coiffées par une 

série conglomératique à éléments variés mais essentiellement éocènes (200 m) ; 

g. conglomérats à très gros éléments d'Éocène, très peu consolidé, discordant sur 

l'ensemble des terrains précédents. 

Note : Les bassins Néogènes dans les secteurs d’études bordent les formations 

salifères et occupent les synclinaux. . Les séries ne sont pas corrélables de point de vu de leurs 

faciès. Elles sont en discordances sur divers substratums : Trias, Crétacé inférieur jusqu'à 

l’Éocène. 
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4.2.1.2.Le Plio-Quaternaire 

Les terrains quaternaires dans la région de Chitana/ed Djebs correspondent 

essentiellement à des silts rouges, des croûtes, des éboulis et des sols. Les terrasses n’existent 

que sur les rives de l’oued Medjerda. 

La série quaternaire dans la région du Jebel Ech Cheid est plus épaisse et développée 

sur le flanc Sud-ouest de la structure de Jebel Ech Cheid. Elle est représentée par une série 

conglomératique silicoclastique [Dali,1979a, Rebaï,1992].  

Cette série fossilise des mouvements récents de la masse triasique, chose bien visible 

depuis el Azem Asoued jusqu’à l’oued Nehal (Fig.  2.38) en accord avec les observationsde 

H.El Ouardi [1996] au pied Sud du Jebel el Hendi et aux alentours du secteur Chitana/ed 

Djebs. 
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5.1. Conclusions 

D’après l’analyse des séries sédimentaires basée sur un échantillonnage localement 

serré, on peut dégager les interprétations suivantes. 

 

5.5.1. La structure du Jebel Ech Cheid : 

 la lacune apprente du Jurassique et du Crétacé basal est probablement liée aux 

mouvements halocinétique. 

 le Crétacé inférieur présente une épaisseur réduite voire absente parfois en 

affleurement avec une série qui ne dépasse pas 350 m ce qui prouve un taux de 

subsidence faible ou avec des épisodes de non dépôt, excepté pour les 

dépocentres limitrophes de la structure salifère. Les mini-bassins sont créés à la 

suite d’une fuite rapide du matériel salifère plus rapide que la vitesse de 

sédimentation (voir Tableau.  5.3 chapitre 5). 

 au niveau de l’oued Guettar et l’oued el Haje Mohammed (flanc Nord-ouest de 

la structure salifère) affleure la série la plus ancienne du Crétacé inférieur.  

 nos observations sur le terrain et au laboratoire nous ont permis de se rendre 

compte des contacts sédimentaires suivants :  

a) le Cénomanien sur l’Albien et le Trias. 

b) le Campanien sur le Trias. 

c) le Paléocène sur le Trias. 

d) l’Éocène supérieur sur divers substratums antérieurs 

e) l’Oligocène sur différents substratums (le Trias, le Crétacé inférieur et 

le Crétacé supérieur) 

 d’apporter de nouvelles datations des terrains crétacés et tertiaires affleurant à 

proximité du Trias (voir nouvelle carte 1/50 000 en annexe). 

 

 de décrire des interstratifications du matériel triasique et elles sont résumées 

dans le tableau si dessous (Tableau.  2.3) 
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Tableau.  2.4 Sommaire des contacts « sédimentaires » observé sur terrain dans la région de Testour/Slouguia 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Localité Contact supérieur et  où 

inférieur de nature 

« sédimentaire » 

Age 

O. Bégi Inférieur et supérieur Albien inférieur et 

supérieur 

J. Sene ed Jemel Supérieur et inférieur Cénomanien et Albien 

supérieur 

O. Bou Kralfa Inférieur et supérieur Albien inférieur, Albien 

supérieur et Campanien 

O. Blidha Inférieur Albien supérieur 

Est J. Chitana supérieur Maastrichtien 
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3 .  É T U D E  T E C T O N I Q U E  

La structure salifère du Jebel Ech Cheid constitue un exemple de référence 

remarquable de toutes les structures « diapiriques » en Tunisie [Perthuisot,1978b]. Elle 

compte parmi les structures les plus étudiée dans la province salifère de la Tunisie du Nord et 

est généralement considérée comme une structure salifère évoluée dans un contexte 

compressif [Solignac,1927, Bolze,1950, Sainfeld,1952, Burollet & Dardel,1953, Nouvel & 

Nicolaï,1966, Perthuisot,1972, Madon & Nouvel,1973, Perthuisot,1974, Perthuisot & 

Saliot,1976, Perthuisot,1978b, Dali,1979a, b, Perthuisot,1981, Hatira et al.,2000]. Alors que 

la structure de Chitana/ed Djebs est définie soit comme une structure de semelle de nappes de 

charriages [Solignac,1925, 1927] soit comme un « Diapir » [Bajanik & Biely,1973] au sens de 

Mrazec [1907], soit comme un dôme de sel [El Ouardi,1996] et en fin, soit comme un 

« glacier » de sel [Ben Slama,2004, Ben Slama et al.,2009](Fig.  3.1). 

 

1. La structure de Chitana/ed Djebs 

Dans la plaine de la Medjerda, aux environs de Testour, Slouguia, les plis présentent 

une direction atlasique (NE-SW), par exemple aux environs de l’O. Bou Kralfa, du Sene ed 

Djemel, de l’O. El Hamra… 

Les directions tectoniques responsables de la structuration de cette région sont définies 

depuis le début du XXème siècle [Solignac,1925, 1927, Jauzein,1967, Bajanik & Salaj,1971]. 

Elles sont les deux principales directions : N040 à N060 et N080 à N090, elles caractérisent 

l’architecture de cette zone durant les différentes phases tectoniques. 

 

1.1. Les éléments structuraux observés : (Fig. 3.2) 

1.1.1. Les plis 

 Aux environs du J. Sene ed Jemel–O. Bou Kralfa : 

À l’ouest de l’oued Sene ed Jemel, on a observé un pli anticlinal de direction NE-SW 

à cœur d’Albien inférieur. Par ailleurs les terrains les plus jeunes affectés par le plissement 

dans cette localité sont d’âge oligocène. Le plissement est donc post oligocène. 
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Fig. 3.2 Carte géologique de la région Chitana-ed Djebs[Ben Slama et al.,2009]
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 A L’O. Bou Kralfa, un anticlinal de direction NE-SW, à cœur Albien inférieur. 

(Fig. 3.2 et Fig. 3.28). A côté du pli précédent on a : un pli synclinal de direction NE-

SW à pendages convergent de 55°SE et NW, à cœur d’Éocène supérieur (Fig. 3.28). 

L’entaille de l’oued Bou Kralfa laisse apparaître les calcaires sous-jacents d’âge 

Albien. La série la plus récente est d’âge Éocène supérieur. 

À l’O. Blidha (Fig. 3.25): il s’agit d’un anticlinal, avec un axe de direction NE-SW, à 

cœur d’Albien. La série la plus récente affectée par ce plissement est d’âge oligocène. Donc 

l’âge de plissement est post Oligocène. 

L’anticlinal de l’O. El Bégi: ce pli a une direction NE-SW, à cœur d’Aptien supérieur. 

Tous les plis ont une direction NE-SW avec une vergence SE. 

1.1.2. Les failles 

1.1.2.1. La direction atlasique 

Il s’agit de la direction d’alignement des structures salifères. Les deux principales 

failles sont : le chevauchement septentrional [Solignac,1923b, 1925, 1927] considéré comme 

le prolongement de la « cicatrice de Téboursouk » [Jauzein,1967, Hafeid et al.,1994] et le 

chevauchement méridional soulignant le J. Kechtelou [Solignac,1925]. Ces deux accidents 

determinent un couloir de direction NE-SW(Fig. 3.3). 

Le jeu simultané de ces deux failles chevauchantes, est responsable de la structuration 

géologique de la région d’étude.  

Au nord du premier chevauchement la direction atlasique est dominante, mais au Sud 

du second on  observe a les directions N-S avec des pendages à l’est et à l’ouest 

[Solignac,1925, Ghanmi et al.,1996]. Ils correspendent à d’anciennes failles normales héritées 

depuis le Crétacé inférieur [Chikhaoui,1988, Martinez et al.,1991, Chikhaoui et al.,1998] 

organisées en graben ; leur présence a favorisé la structuration du bassin sédimentaire de la 

région Slouguia-Testour à l’image d’un fossé d’effondrement ce qui se manifeste au Crétacé 

inférieur(Fig. 3.2). 

 Les accidents de direction atlasique observés dans le secteur d’étude sont des failles 

décrochantes qui ont joué plusieurs fois en dextre et en senestre.  

Par exemple l’accident passant depuis J. el Aoud jusqu’à J. Chitana est une faille 

décrochante normale à composante verticale. La faille à composante inverse au nord des 

monts de Rass El Krab est responsable du chevauchement du matériel salifère sur les 

sédiments miocènes de la Formation conglomératique « Kechabta ». Donc le dernier jeu est 
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Elles ont probablement joué simultanément en jeu transverse en affaissant tout un bloc 

de l’Albien inférieur, chose visible dans l’oued Bou Kralfa. Les couches les plus récentes 

affectées sont d’âge Oligocène. Ce système de failles à composante décrochante dextre 

rappelle une structure en graben. Elles ont une. Le re-jeu de tous les accidents dans une phase 

de compression fini-tertiaire à quaternaire est probable. 

1.1.2.2. Les failles N-S 

Les failles méridiennes ont joué essentiellement en failles « transverses ». Par exemple 

les failles d’oued Bel Haj sont essentiellement à composante verticale avec le soulèvement du 

compartiment est et l’affaissement du compartiment ouest. Dans le secteur d’étude, ces deux 

failles mettent respectivement le Santonien en contact avec le matériel salifère et le 

campanien supérieur, en contact avec les marnes santoniennes. 

1.1.2.3. Les failles E-W 

Le secteur montre l’influence des accidents E-W qui se manifestent surtout par les 

failles situées au niveau du J. Tellet Mabrouka, dans les formations d’âge éocène et oligocène. 

Elles possèdent un jeu décrochant dextre. La Formation la plus récente touchée par cette 

direction, est d’âge oligocène. 

1.1.2.4. Les failles NW-SE 

Cette direction se manifeste par les failles qui ont joué essentiellement en jeu 

transversal normal parfois décrochant-inverse. Ceci se manifeste par l’affaissement de la 

formation albienne dans l’O. Bou Kralfa. 

La faille NW-SE dans l’anticlinal d’oued Blidha présente une composante verticale à 

normale avec soulèvement du compartiment est et affaissement du compartiment ouest. Cette 

faille met l’Albien supérieur en contact avec le Trias. La formation la plus récente touchée par 

cet accident est d’âge oligocène. 
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1.1.2.5. Conclusion 

Dans la région de Chitana/ed Djebs les failles de direction atlasiques et bordières des 

masses de sel sont des failles héritées des époques transtensive du Crétacé inférieur 

[Chikhaoui,1988, Martinez et al.,1991, Chikhaoui et al.,1998] ; de plus elles sont responsables 

de la mobilité du matériel salifère et de la structuration du bassin sédimentaire. Le système de 

faille de direction NW/SE sont des failles anciennes qui ont rejoué tardivement durant les 

plissements tertiaires à quaternaire. 

1.2. Les discordances 

1.2.1. Discordance de l’Éocène (Fig. 2.32) 

L’Eocène supérieur à Nummulites très riche en glauconie est discordant sur plusieurs 

formations crétacées et même sur le Paléocène. 

Tout d’abord il est discordant sur le Crétacé supérieur à l’est du J. Chitana, sur les 

marnes daniennes également au J. Chitana. La discordance la plus significative est celle 

observée à l’O. Bou Kralfa ou la Formation nummulitique est discordante sur les calcaires 

albien. 

- Les calcaires de l’Éocène supérieur sont discordants sur le Paléocène à l’est de l’O. 

Bou Kralfa. 

- Discordance de l’Éocène supérieur sur les calcaires maastrichtiens à l’Est du 

J.Chitana. 

- L’Éocène supérieur est discordant sur les marnes du Paléocène et les calcaires 

maastrichtiens au J. Tellet Mabrouka. 

Le secteur étudié a donc subi comme les régions limitrophes un plissement modéré, 

anté-Oligocène (Fig. 3.28 et Fig.  3.29d). C’est le résultat de la phase atlasique qui atteint son 

paroxysme sà l’Eocène supérieur. 

1.2.2. Discordance de l’Oligocène 

L’Oligocène gréseux rouge et lumachelliques repose en discordance faible d’abord sur 

l’Éocène à Nummulites sur le bord du J.Chitana; puis sur le Trias du J. Rass el Krabb 

(Fig.  3.29c). La discordance sédimentaire la plus spectaculaire est visible à l’Ouest du J.Sene-

ed-Jemel. Nous avons pu y observer que la Formation lumachellique de l’Oligocène repose 
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successivement sur le Cénomanien et sur le matériel salifère ; c’est un dispositif connu à 

l’échelle régionale [Sainfeld,1952, Perthuisot,1978b, Ghanmi et al.,2001, Vila et al.,2002] 

Cette discordance ne correspond pas à une érosion qui aurait atteint le Trias dans sa 

position originelle sur le Vraconien, dont les niveaux les plus anciens n’affleurent pas. La 

remise à plat de l’Oligocène faiblement discordant, ne permet donc pas de retrouver une 

structure intrusive à cœur du Trias. 

1.2.3. Discordance du Plio-Quaternaire  

Les dépôts du Plio-Quaternaire sont naturellement discordants sur divers substratums, 

ceci se manifeste bien sur l’intersection  la route G.P.5/oued Bou Nabe.   

1.3. Le paroxysme de compression Tertiaire au Miocène: 

Au cours de cette période très importante dans la structuration de la Tunisie 

septentrionale, les plis anté-Oligocène (Fig. 3.28 et Fig.  3.29) ont subi un raccourcissement. Ils 

sont coffrés tardivement et parfois sont déversés vers le SE ; cela traduit une compression 

intra-miocène de direction NW-SE [Rebaï,1992, Rebaï et al.,1992, Rebaï,1993, El 

Ouardi,1996, Masrouhi,2002, 2006, Masrouhi et al.,2007] 

Il existe en outre un chevauchement au nord du J. Chitana de direction NE-SW. Le 

mouvement tectonique de cisaillement compressif se manifeste le long du contact Trias-

Miocène supérieur moyennement penté (la surface du chevauchement à pendage de 40° SE). 

Le complexe triasique recouvre anormalement les terrains miocènes à conglomérats 

polygéniques contenant des éléments de grès lumachelliques provennant de l’Oligocène en 

boules. 

C’est aussi l’enregistrement de la phase atlasique [Burollet,1956, Frizon De Lamotte 

et al.,2000, Masrouhi,2000, Khomsi et al.,2006, Masrouhi et al.,2008, Ben Slama et al.,2009]. 

Elle se traduit dans plusieurs localités par la discordance du Plio-Quaternaire, légèrement 

ondulée comme sur la G.P.5 au niveau d’oued Bou Nabe. 

2. La structure du Jebel Ech Cheid 

Entre la plaine de Khalled et la plaine de Gafour/el Aroussa, au Sud du site 

archéologique de Dougga/Téboursouk, la plupart des traits structuraux présentent une 

direction NE-SW. 
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2.1. Les éléments structuraux observés 

Le schéma structural simplifié (Fig. 3.4) de la zone étudiée montre la présence de 

différentes structures plissées (anticlinaux et synclinaux…) et cassantes (failles normales, 

inverses et chevauchements…) avec des alignements majeurs et d’autres secondaires. Les 

grands accidents existants présentent une direction prédominante NE-SW analogue à celle de 

la direction des plis [Solignac,1923b, a, 1927, Burollet,1956, Jauzein,1967, Zargouni,1986, 

Dlala,1995, Ghanmi,2003]. 

2.1.1. Les plis 

Aux environs de Ragoubet Mahjbia et au Nord-est de la structure salifère affleurent 

deux anticlinaux côte à côte. Le premier est à cœur barrémien, le second est à cœur 

campanien. Ils ont une direction sensiblement NNE-SSW. Au nord, du premier pli affleure un 

monoclinal dominant le relief du Jebel el Asoued, alors qu’au Sud et au SW de la région de 

Ragoubet Mahjbia se trouvent : les synclinaux de Draa el Kantra et de la plaine d’el Aroussa. 

À proximité du village de Chetlou affleure le synclinal du Jebel Chetlou de direction 

NE-SW. C’est le seul pli qu’on peut souligner facilement sur la partie nord-orientale de la 

structure salifère. Le reste du flanc nord-ouest est très tectonisé et c’est rarement qu’on peut 

obsever des structure souples bien dégagées. Il s’agit d’une série renversée et fracturée. 

Sur le dos du matériel salifère se trouve un synclinale à cœur oligocène de direction 

NE-SW. Il montre des pendages faibles dans sa partie nord-orientale alors qu’ils atteignent 

80°dans la partie SW. 

Sous la plaine de Gafour se trouve le prolongement probable du synclinal de 

l’Aroussa. C’est la même chose pour la plaine de l’oued Khaled sous laquelle existe synclinal. 

Dans l’extrémité sud-ouest de la structure salifère il convient de remarquer l’existence 

d’un anticlinal à cœur aptien présentant une direction NNE-SSE. 
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et des zones environnantes (pour plus dee détail voir : Fig.  3.11, Fig.4.5, Fig.4.6, et Fig.annexe.27) 
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2.1.2. Les failles 

2.2.1. La direction NE/SW (Fig. 3.4) 

i. la faille de Téboursouk est à vergence sud-est [Jauzein,1967, Vila et al.,1999],  

ii. les failles bordières de la structure salifère sont à vergence opposée : la première dans 

le flanc nord est à vergence NW, alors que la deuxième dans le flanc Sud-est est à 

vergence SE.  

iii. une nouvelle faille cartographiable est vdéfinie dans ce travail : la faille de Gafour-

oued Siliana (G.O.S), avec l’intersection oued el Aleg/Oued Siliana un jeu visible 

inverse à vergence SE. Elle permet à l’affleurement un lambeau coincé de calcaire 

crayeux de la formation Abiod en face de l’Éocène et l’Oligocène à pendages inverses.  

iv. une faille située à cheval sur la feuille de J. Mansour [Jauzein & Berthe,1961] et la 

feuille de Gafour [Dali,1994] à vergence SE. 

À proximité de l’oued Siliana, et au niveau de la partie nord-orientale du secteur sont 

visibles des systèmes de failles les unes à jeu normal, les autres à jeu inverse, voire 

chevauchant dans une épaisse série albienne. Ce système semble dû aux compressions 

tertiaires. 

2.2.2. La direction méridienne 

Les failles méridiennes ne présentent pas une grande importance de point de vue de 

leur fréquence sur le terrain. Le seul exemple d’importance est celui de la faille de l’oued 

Siliana à proximité du Jebel el Asoued. Elle a essentiellement une composante décrochante 

dextre.  

2.2.3. Les failles E-W 

Elles sont fréquentes dans le secteur. Elles constituent un système de failles 

décrochantes d’accommodation aux cours des phases compressives tertiaires.  

 

2.2.4. Les failles NW-SE 

Les failles de direction N120 sont fréquentes à proximité des bordures de la structure 

salifère, sur son flanc nord-ouest comme sur son flanc sud-est. Tardives, elles affectent les 

séries miocènes. Elles dessinent un schéma en queue de cheval, forme qui nous amène à 

penser que ces failles sont le résultat d’une cinématique en décochement compressif. Lui aussi 
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à la fin du Tertiaire. Ce phénomène semble se poursuivre jusqu’à l’époque Quaternaire. Il 

provoque la coexistence de failles normales et de failles inverses [Rebaï,1992, Rebaï,1993, 

Dlala & Rebai,1994].La compression quaternaire est enregistrée dans le flanc SE du Jebel Ech 

Cheid à l’oued En Nhal, à oued el Ghrofe et dans la région de l’Azem el Asoud. D’après la 

carte géologique 1 : 50 000 du secteur d’étude (Fig. annexe. 27) et d’après la (Fig.  3.1), nous 

proposons un autre scénario pour la simultanéité des failles additives et soustractives 

relativement dans une même époque :  

a.1. la structure du J. Ech Cheid est limitée par deux réseaux de failles 

chevauchantes (Trias sur encaissant). 

a.2. de plus, elle appartient au domaine de déformation décrochante- 

compressive [Dlala,1995]. 

a.3. d’après la carte géologique de [Dlala & Rebai,1994] (Fig.  1.26) et la carte 

géologique (Fig. annexe. 27), nous interprétons la présence simultanée des 

deux types de réseau par la création d’un système en « queue de cheval » ; ce 

système est cohérent avec les failles de direction NW/SE existant sur le bord 

sud de la structure du J. Ech Cheid (Fig. annexe. 27) et permet la coexistence 

des deux types de failles (Fig.  3.5) 

a.4. les failles inverses Quaternaire sont le produit d’un mouvement décro-

chevauchant du réseau de failles situé sur le bord sud de la structure du J. Ech 

Cheid. 

a.5. les failles normales de direction NW/SE sont le produit d’une structure en 

queue de cheval. 

a.6. nous proposons l’existence d’une antiforme dans une série renversée issue 

d’une structure en « rollover »,  et l’occupation du cœur de la structure 

précédente par un système de failles décro-chevauchant à vergence nord-

ouest ; ceci sera démontré plus loin dans le chapitre 4.  
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Ce couloir (Fig. 3.4) (C.T. et G.O.S.) a été le moteur principal de la structuration du 

bassin sédimentaire du secteur d’étude. Il est en grande partie hérité d’un réseau de failles 

distensives datant du Jurassique-Crétacé basal [Rais et al.,1991, Bédir et al.,2000, Bel Kahla 

et al.,2007]. 

Les structures plissées au nord et au sud de secteur d’étude sont des structures 

associées liées aux mouvements des accidents majeurs NE-SW à savoir les plis au Nord du 

Jebel Ech Cheid, les plis au Sud de la masse triasique, l’antiforme dans une série renversée 

d’oued Siliana, et l’anticlinal de l’Akhouat. 

2.2. Les discordances sédimentaires 

Nous n’avons pas pu observer dans le secteur d’étude des discordances du Crétacé 

inferieur. Mais régionalement [Le Nindre et al.,1984] et dans la province salifère existe des 

discordances sont décrites :  

i. du Bédoulien sur le Barrémien ;  

ii. deux autres discordances intra-Bédoulien ;  

iii. une discordance entre le Gargasien et le Bédoulien ;  

iv. une discordance entre le Clansaysien et l’Albien inférieur .[Le Nindre et al.,1984]. 

 

2.2.1. La discordance du Cénomanien 

Les discordances observées dans le secteur d’étude se situent surtout au niveau du 

flanc nord-ouest de la structure du Jebel Ech Cheid  avec la discordance de la barre de calcaire 

clair du Cénomanien sur le matériel triasique. En outre, sur le flanc sud-est ce dispositif est 

proposé à partir d’un forage minier SA3 (Fig. annexe. 10). Selon V. Perthuisot [1976] et Le 

Nindre et al. [1984], Il s’agit d’une discordance locale. 

2.2.2. La discordance du Santonien 

La discordance du Santonien est observée en affleurement sur le flanc sud-ouest de la 

structure salifère dans la région d’Argoub Adama : des marnes santoniennes reposent 

directement sur le matériel salifère. 
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2.2.3. La discordance du Campanien 

Elle est observée sur le matériel salifère dans le secteur d’étude dans la région de 

Argoub Adama et de Aine Edroua à l’extrémité nord-orientale de la structure salifère. 

2.2.4. La discordance du Maastrichtien 

Elle est observée à proximité de l’oued Knana sur les dépôts du Trias et sur les 

sédiments aptiens à proximité de Ragoubet Mahjbia. 

2.2.5. La discordance du Paléocène et de l’Éocène 

La discordance du Paléocène est locale dans le secteur d’étude. Elle est visible dans la 

région d’Argoub el Adama sur le matériel salifère et sur le Santonien dans l’oued el Guettar.  

L’Éocène supérieur est visiblement discordant dans plusieurs localités :  

1. sur le Trias et le Paléocène dans la région d’Argoub Adama ;  

2. discordant sur l’Éocène basal dans la région du rond-point El 

Krib/Gafour/Siliana (discordance angulaire) ; 

3. sur le Paléocène dans la région du Jebel Chetlou ; 

4. sur le Santonien à proximité du marabout de Si Abd el Kader 

 

2.2.6. La discordance de l’Oligocène 

L’Oligocène se trouve en discordance sur la masse principale de Trias et sur 

différents substratums antérieurs : Crétacé inférieur et Crétacé supérieur ; cette 

discordance est observable sur le flanc nord-ouest, à l’oued el Khemis, au sud-ouest de Kat 

Mejenba et sur le flanc sud-est au niveau d’oued el Kalb et au niveau de la mine de la Kat 

Sofra.  

2.2.7. La discordance du Mio-Pliocène 

Le Mio-Pliocène présent dans le secteur d’étude est discordant sur toutes les séries 

antérieures. Sur les bords du Jebel Ech Cheid nous avons vu qu’il s’agit de dépôts 

continentaux du Miocène (Fig.  2.36). 
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2.2.8. Conclusions 

Le schéma structural (Fig. 3.4) montre les principaux accidents observés et probables 

en surface et plus loin dans le chapitre suivant, leur continuité sera démontrée en subsurface. 

La disposition NE-SW et E-W des directions des failles principales est la règle dans le 

secteur d’étude. Elles sont héritées des époques distensives responsables à l’agencement des 

corps salifères dans le bassin sédimentaire. Elles ont subi ensuite une inversion positive au c 

Tertiaire. 

3. Présentations des coupes de synthèse 

3.1.Au niveau de la structure du Jebel Ech Cheid 

3.1.1. Coupe géologique au niveau de Ragoubet el Mahjbia/ Henchir el 
Flouss 

La coupe est effectuée dans la partie Nord-orientale du Jebel Ech Cheid (Fig. 3.6, 

Fig. 3.7 et Fig.  3.8). Elle montre dans la partie centrale un anticlinal simple à cœur barrémien, 

de direction N45. Dans la partie sud-est, cet anticlinal est limité par le prolongement de la 

faille bordière du fossé de Bou Arada [Rebaï,1993, Dlala & Rebai,1994, Mahjoub & 

Dali,1998] qui affecte la série du Crétacé inférieur (absente dans la partie méridionale de la 

coupe et de la carte géologique 1 :50 000 de Téboursouk [Perthuisot,1978a]). C’est une faille 

additive. 

En effet, elle juxtapose un autre anticlinal à cœur campanien au sud du précédent. Au-

dessus des marno-calcaires gris foncé à noirs campaniens se trouve une masse des roches 

triasiques. Elles se sont mises en place par gravité sur les marno-calcaires du Campanien 

inférieur par l’intermédiaire d’un contact « sédimentaire » avec remaniement du matériel 

triasique dans les dépôts du Campanien. 
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3.1.4. Coupe géologique W-W’ 

Cette coupe est d’orientation NW/SE (Fig. 3.18). Elle se situe entre l’ancienne mine de 

Sidi Ayed au SE et le Marabout de Si Abdallah Ech Cheid au NW. Dans la partie sud-est, 

affleurent en série inverse les terrains de l’Albo-Aptien et du Cénomanien butant contre le 

matériel triasique.  

Au-dessus repose par l’intermédiaire d’un contact ravinant une série gréseuse d’âge 

oligocène.  

Dans la partie Nord-ouest de la coupe WW’ nous avons supposé que des sédiments 

crétacés recouverts par la masse triasique. C’est là qu’un bloc de calcaires siliceux du 

Jurassique inférieur [Kamoun et al.,2001] de la formation Kef el Orma probable est emballé 

dans les gypses triasiques (Fig. 3.17). 
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3.1.5. Coupe géologique  A-A’ 

Située au sud-est de la coupe précédente, elle débute au pied Sud de Kat Bazina Seria 

au sud-est jusqu’à l’affluent ouest d’oued El Khemis au Nord-ouest de la structure (Fig. 3.19). 

Dans la partie sud-est on observe : une écaille de calcaire micritique albien gris clair. 

Ensuite, on distingue une série de marnes de la formation d’El Haria. Cette dernière supporte 

normalement les calcaires subcristallins d’âge éocène à remaniement de débris triasiques 

(Fig.  3.21). Ces calcaires éocènes montrent un pendage vers le nord-ouest. Aux calcaires 

éocènes font suite avec le nouveau pendage des marnes noires de la Formation de Souar, 

suivies des barres gréseuses de l’Oligocène.  

Dans la partie nord-ouest on observe une série du Crétacé inférieur (Aptien, Albien et 

Cénomanien) à pendage sub-vertical. Une lame de matériel chaotique est intercalée dans le 

Cénomanien avec des contacts qui semblent sédimentaires. Au contraire, le contact Trias 

(masse principale)/Crétacé inférieur est un contact mécanique tardif. Il est scellé par une série 

grèso-argileuse de l’Oligocène laquelle présente de petites failles normales synsédimentaires 

(Fig.  3.21 h). 
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Fig. 3.19 Carte géoloogique de la paartie centrale dde la structure 

Fig. 3.20 C
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3.1.6. Coupe géologique B-B’ 

Elle est orientée ESE/WNW (Fig. 3.22). Elle suit le tracé de l’oued Baida 

(affleurement Éocène du rond-point Siliana, Gafour et El Krib)/Argoub Adama/oued ed 

Djecha/oued El Merir. 

Dans la partie ESE de la coupe affleure une série Éocène. Elle montre à la base un 

équivalent de la Formation de Reineche. Le sommet du dernier niveau est occupé par un 

niveau conglomératique d’épaisseur décimétrique. Il supporte le reste de la série Éocène 

terminal [Moody et al.,1998]. La base et le sommet sont déposés avec une différence de 

pendage de 20° (Fig. 3.22, Fig. 3.23 et Fig.  3.24). Cette différence de pendage correspond à 

l’enregistrement de l’amorce de la phase atlasique ; ce phénomène est bien visible dans les 

régions limitrophes [Ben Slama,2004, Masrouhi et al.,2008, Ben Slama et al.,2009]. 

La base de la série éocène supérieure repose sur les marnes paléocènes. La succession 

suivante est sous les marnes Paléocène :  

 une série continue du Campanien-Maastrichtien à l’Albien moyen ;  

 sur l’Albien moyen repose la masse triasique par l’intermédiaire d’un contact 

« sédimentaire » ; Sur cette dernière repose une série du Campanien d’épaisseur 

réduite à pendage 65° nord-ouest ; 

 dans la partie WNW de la coupe, c’est la série  marno-dolomitique de l’Aptien moyen 

est en contact mécanique avec la masse triasique principale du Jebel Ech Cheid ;  

 ensuite on rencontre le cœur d’un anticlinal Aptien (grès et grès à orbitolines). Puis  on 

observe une série de marnes vertes d’âge aptien. Sur cette dernière repose à l’ouest 

une série marno-calcaire noire de l’Albien inférieur. 
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4. Évolution structurale  

Les structures étudiées appartiennent à la province salifère de la Tunisie 

septentrionale. Elle-même fait partie de la marge sud téthysienne d’Afrique du Nord. Elle a 

été définie comme une marge passive distensive du Trias au Crétacé [Le Pichon et al.,1988, 

Dercourt et al.,1993, Guiraud & Bosworth,1997, Stampfli & Borel,2002, Stampfli et al.,2002, 

Guiraud et al.,2005] hormis la partie terminale du Sénonien définie comme époque du début 

des inversions tectoniques [Vially et al.,1994, Guiraud & Bosworth,1997, Guiraud,1998, 

Frizon De Lamotte et al.,2000, Masrouhi,2002, Ben Slama,2004, Frizon de Lamotte,2005, 

Masrouhi et al.,2008, Ben Slama et al.,2009]. Comme sur toute la marge Sud téthysienne le 

Tertiaire correspond aux phases compressives majeures [Le Pichon et al.,1988, Piqué,2001, 

Stampfli & Borel,2002, Stampfli et al.,2002]. 

 

 

4.1.La structure du Jebel Ech Cheid 

La présence du matériel triasique interstratifié à divers niveaux à partir du Barrémien ; 

les observations de failles synsédimentaires dans les grès à orbitolines aptiennes dans la 

région d’oued el Merir et dans les dépôts marno-calcaires de l’Albien (olistrostromes, failles 

normales scellées…(Fig. annexe. 25)) à oued el Baida et à proximité du J. el Asoued, aussi 

encore dans les régions avoisinantes [Chikhaoui,1988, Martinez et al.,1991, Vila,1995, 

Ghanmi,2003, Ghanmi et al.,2006a]. Le Cénomanien est discordant sur le matériel triasique à 

Kat el Mejenba aisi que dans le forage Sa4 [Perthuisot,1978b]. Au Turonien-Coniacien des 

mouvements transtensifs se manifestent au J. Ech Cheid par la variation des épaisseurs de part 

et d’autre de la structure salifère. Les failles héritées du Crétacé inférieur ont structuré en 

touches de piano la périphérie de la masse salifère. 

L’amincissement des séries sédimentaires turono-coniaciennes (Fig . 2.22) à l’approche 

du J. Ech Cheid est la conséquence d’une architecture transtensive, que l’on trouvera en 

profondeur dans les profils sismiques. 

La période Santonien/Campanien/Maastrichtien se distingue par une sédimentation 

réduite dans la périphérie de la structure salifère, localement transgressive sur le masse 

principale triasique (Santonien-Campanien à Argoub Adama ; le Maastrichtien à l’Est de Ain 

Knana) ceci confirme que le Trias s’était répandu au fond du bassin à ce moment ; la majorité 

des dépôts sont constitué par des séries marno-calcaires ; la majorité des failles passant dans 

les dépôts du Santonien, Campanien et Maastrichtien sont tardives. Hormis, quelques 
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observations sur terrain de failles normales scellées dans la série maastrichtienne qui se 

manifestent à l’oued el Haje Mohammed dans le flanc Nord et au Sud du village de Gafour 

(Fig. annexe. 26: 10,11 et 12). Régionalement à J. Semmama et J. Douleb en Tunisie centrale 

et à Jabel Abiod à proximité de Nefza au Nord de la Tunisie, M.Dlala [2002] atteste 

l’existence d’une phase distensive campano-maastrichtienne. 

Toutes ces observations signent l’instabilité d’un plancher sédimentaire organisé en 

blocs basculés de petite ou de grande amplitude aux cours de cette période, voire l’existence 

d’une organisation en carapace de tortue qui a contrôlé la sédimentation avant le Crétacé 

supérieur. 

Le Sénonien terminal/Paléocène/Éocène : époque est souligné par la présence de la 

Formation d’el Haria petits en lambeaux (Fig. 3.2 et Fig. 3.26) transgressifs sur les dépôts 

antérieurs avec en plus une discordance angulaire marquée par des conglomérats 

polygéniques : au niveau du rond-point el Krib/Gafour/Siliana, à Jebel Chetlou, à proximité 

de oued en Namouss, au niveau de kat Oum el Firanne… 

L’Oligocène est caractérisé par une phase de « Stretching » où de relâchement qui se 

manifeste par la présence de failles normales synsédimentaires dans l’affluent Ouest de l’oued 

el Khemis (Fig.  3.29). 

Le Mio-Pliocène est caractérisé par la présence de discordances angulaires sur 

diverses formations, avec présence de niveaux conglomératiques polygéniques dans la région 

de Draa el Kantra correspondant à plusieurs phases compressives au moins aux cours du 

Miocène inférieur. 

Le Quaternaire est caractérisé par une phase compressive durant sa partie ancienne, 

avec des discordances à proximité de l’oued el Aleg. Ce Quaternaire enregistre la mobilité du 

matériel salifère, traduite par le chevauchement du Trias sur le Quaternaire au niveau de 

l’oued En Nhal et oued el Ghrof… 

Conclusion 

Les accidents de direction atlasique bordiers et leurs systèmes conjugais des domaines 

d’études Chitana/ed Djebs et J. Ech Cheid, commandent la sédimentation puis la tectonique 

dans les régions de Testour-Slouguia et de Gafour-Téboursouk.  

 

 

 

 

 



 
 

152 
 

Chapitre 4 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

CHAPITRE 4 
 

 

LES DONNEES GEOPHYSIQUES 

ET LEUR INTERPRETATION  

 

 

 

 

 

 

 

 



 
 

153 
 

Les données géophysiques et leur interprétation

4 .  L E S  D O N N E E S  G E O P H Y S I Q U E S  E T  L E U R  

I N T E R P R E T A T I O N  

Les données géophysiques sont partiellement disponibles dans la région du Jebel Ech 

Cheid, alors qu’au niveau de la structure de Chitana/ed Djebs, nous n’avons pu utiliser que la 

carte gravimétrique au 1 : 50 000 d’Oued Zarga. 

La région de Téboursouk/ Gafour [Perthuisot,1978a, Dali,1994] est couverte par des 

cartes gravimétriques au 1 : 50 000 exécutées par Val d'or Sagax Inc., et Sial Geosciences 

Inc., [Val d'or Sagax Inc.,1997, Sial Geosciences Inc.,1998] pour le compte de l’Office 

National des Mines. 

La zone limitrophe de l’appareil salifère du massif du Jebel Ech Cheid est couverte par 

une vingtaine de lignes sismiques. Cependant, il existe un seul forage de calage situé dans la 

carte géologique du Jebel Mansour [Jauzein & Berthe,1961] soit au Sud de l’affleurement du 

Jebel Ech Cheid nommé MN1. Nous avons choisie deux profils sismiques au Sud de la 

structure (nommé A1, A2 sur (Fig. 4.4 et Fig.  3.1). Par contre on a choisis un seul profil dans 

la partie Nord (à défaut du calage) et ceci pour examiner la géométrie des séries dans la 

gouttière d’oued Khaled (nommé B1) (Fig. 4.4 et Fig.  3.1).  

1. La gravimétrie 

Dans la région du Jebel Ech Cheid, il s’agit des cartes d’anomalie de Bouguer des 

feuilles de Téboursouk et de Gafour au 1 : 50 000 (Fig. 4.3) que nous essayons d’interpréter à 

la lumière des nouvelles données structurales et cartographiques.   

Sur ces documents les courbes isanomales de l’anomalie de Bouguer sont calculées à 

partir d’une maille de mesure kilométrique. Elles soulignent bien une structure atlasique. Les 

bordures nord-ouest et sud-est correspondent à des décroissances des valeurs par rapport à la 

la masse principale triasique (Fig. 4.3). Les zones à réponse négative de l’anomalie de 

Bouguer peuvent correspondre à des structures enracinées (synclinaux, épaississement 

sédimentaires.) 

Ces zones à réponse négatives de l’anomalie de Bouguer sont la plaine de l’Aroussa et 

celle de Gafour au sud-est et la plaine de Khalled au nord-ouest. 
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Figg. 4.3 Carte gravvimétrique de la structure duu Jebel Ech Ch
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heid à gauche d’après J.M. VVila et al. [20022], à droite d’aaprès l’O.N.M.. 
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2.2. La ligne sismique A2  

Elle est orienté NNE-SSW (Fig. 4.9), l’extrémité nord-est de cette ligne A2 est 

marquée par une discontinuité nette des réflecteurs sismiques. Il s’agit fort probablement 

d’une faille listrique à plongement vers le SSW. Sur terrain cette faille correspond à la limite 

septentrionale du fossé de Bou Arada [Mahjoub & Dali,1998]. Dans la région de Ragoubet 

Mahjbia et dans sa continuité nord-ouest, elle met en contact les dépôts Campanien et les 

sédiments du Crétacé inférieur. Par contre au niveau de la section A2, elle met en contact le 

Crétacé inférieur et le Plio-Quaternaire. Ceci nous a mène à penser qu’il s’agit soit d’une 

érosion qui a touché toute la série Tertiaire, soit que l’accident n’a pas une cinématique 

homogène. Nous soutenons la dernière supposition car l’accident traverse une multitude de 

dépôts sédimentaires qui n’ont pas tous la même rhéologie.  

En outre, nous remarquons que cet accident est à jeu normal au moins au niveau du 

Crétacé. Ceci est confirmé sur terrain au niveau de Ragoubet Mahjebia d’une part, et à travers 

la section sismique A2 d’autre part. Les réflecteurs en contact avec la faille dessinent: de haut 

vers le bas l’allure d’un synclinal  et les réflecteurs du Crétacé inférieur figurent la forme d’un 

crochon d’une faille normale. 

Vers le SSW nous observons une discontinuité de faille normale à plongement NE au 

toit d’un anticlinale à cœur Crétacé inférieur. Ceci est enregistré par la présence des 

réflecteurs du Crétacé inférieur à pendages subhorizontaux. La faille a une nature additive au 

moins dans la période des dépôts de la formation Abiod. 

2.3. Conclusion 

En effet d’après les interprétations géophysiques nous pouvons retenir qu’il existe un 

système de failles listriques synthétiques et antithétiques qui ont probablement la même 

cinématique. Au sud de la structure salifère et au nord-ouest par l’intermédiaire de la ligne 

sismique B1 qu’il s’agit d’un complexe de failles inverses qui ont subi probablement une 

inversion positive lors des plissements tertiaires. 

La réponse positives de l’anomalie de Bouguer, nous amène à interpréter la structure 

du Jebel Ech Cheid comme une structure déracinée (vue la densité du matériel triasiques plus 

faible que les roches sédimentaires encaissante). 
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5 .  E S S A I 	DE 	MODE L I S AT I ON , 	 COMPARA I S ON S 	 ET 	

D I S CU S S I ON S  

1. Synthèse 

1.1. La région du Jebel Ech Cheid 

La partie nord du Jebel Ech Cheid correspond à des terrains d’âge crétacé basal à 

Tertiaire. Les coupes effectuées dans cette partie septentrionale nous ont permis de confirmer 

localement le renversement des séries au contact de la masse salifère. Mais, ce n’est pas le cas 

dans l’axe NE où du matériel triasique est interstratifié dans le Crétacé inférieur dans 

l’anticlinal de l’O. Aouess. Très récement, elle a localement glissé par gravité sur les marnes 

campaniennes de Ragbte el Mahjbia, sous le contrôle de la grande faille qui limite le fossé de 

Bou Arada/ el Aroussa [Jauzein,1967, Chihi,1995, Mahjoub & Dali,1998].  

La partie sud-est limitée par l’oued Siliana, montre une gouttière synclinale (Fig. 4.8) 

remplie par des terrains mio-plio-quaternaires. Les terrains concernés sont le Trias, le 

Barrémien-Aptien et les dépôts tertiaires. Les coupes faites sur ce flanc nous permettent de 

souligner le renversement spectaculaire des séries méso-cénozoïque mais nous avons vu que 

c’est un renversement « superficiel» dû aux plissements tertiaires [Koyi,1998]. 

La partie Sud-ouest est occupée par l’anticlinal du Jebel el Akhouat/el Kerba. La série 

affleurant s’étale depuis le Trias jusqu’au Mio-Pliocène. Les coupes effectuées dans cette 

zone nous permettent de distinguer un anticlinal à cœur Aptien (Fig. 3.23 et Fig. 3.25) ou le 

matériel salifère est interstratifié et remanié dans la série albienne. 

1.2. La région de Chitana/ed Djebs 

L’étude géologique menée dans la région de Testour- Slouguia permet de préciser 

quelques spécificités concernant l’évolution des bassins sédimentaires de cette région.  

Cette partie traite des problèmes qui présentent jusqu’à nos jours, le sujet de 

nombreuses controverses. Les plus importants résultats sont cités si dessous. 

 localement le pendage de l‘Oligocène discordant est presque parallèle à la 

stratification des séries cénomaniennes. Il repose avec un pendage faible sur le 

matériel salifère et sur tous les dépôts antérieurs. Ce dispositif permet d’écarter 
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l’hypothèse d’un renversement diapirique précoce au Crétacé inférieur [Bajanik & 

Biely,1973]. 

 Les contacts du matériel triasique avec les séries mésozoïques encaissantes sont soit 

de nature « sédimentaire » (Fig. 3.28 et Fig.  3.29) soit mécaniques.  

  L’Éocène est discordant sur les séries sous-jacentes. Ce qui exclut la « vieille » 

hypothèse de l’allochtonie du Trias [Solignac,1923b, 1925, 1927, Daly,1981]. 

 La discordance angulaire de l’Éocène dans l’O. Bou Kralfa fossilise l’amorce du 

plissement Éocène moyen à supérieur suivi d’une mise à l’affleurement et d’une 

érosion, phénomène signalé par [Pervinquière,1903, Burollet,1956, Zargouni,1977, 

Abbès,1983, Khomsi et al.,2006, Masrouhi,2006, Mzali & Zouari,2006, Ben Slama et 

al.,2009]. 

En fonction des discordances visibles, après sa mise en place au Crétacé, le 

matériel triasique a été porté deux fois à l’affleurement (aérien ou sous une faible tranche 

d’eau), juste avant les dépôts oligo-miocènes, puis avant celui du Plio-Quaternaire ancien. 

Les failles normales héritées depuis les époques crétacées inférieures ont 

probablement rejoué en jeu inverse aux cours du Tertiaire.  

 

2. Proposition d’un scénario de mise en place de l’architecture actuelle 

2.1.Modèle de drapage et tectonique en radeaux soit « rollovers system »dans la 

région du Jebel Ech Cheid 

Il peut s’agir soit de la tectonique en radeaux (voir p.22-24) soit d’un système de 

« failles de croissances/ rollover system» (F.C. /R.S.) deux réseaux de failles de croissances 

antithétiques et synthétiques qui ont joué en même temps. Ceci peut expliquer en partie la 

réduction des épaisseurs des séries crétacées encaissantes du matériel salifère relativement 

aux épaisseurs des séries du même âge dans les bassins sédimentaires voisins. 

Nous avons fait appel à la modélisation analogique très développé dans la littérature 

internationale. Nous avons choisi le modèle de « failles de croissances/ rollover system (F.C. 

/R.S.)»  

Pourquoi le choix de ce modèle ? Le modèle F.C. /R.S est cohérent avec nos 

données de terrain, les nouvelles interprétations et les données géophysiques développées 

dans les chapitres 2,3 et 4. 

Comment un tel système fonctionne-t-il ? 

Tout d’abord, qu’est-ce qu’un « rollover » ? Ce terme vient de l’anglais : « to roll 

over », « rouler dessus ». Il s’agit de structures décrites notament pour l’offshore de la Gulf 
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Coast, en association avec les failles de croissance synsédimentaires ou growth faults [Xiao & 

Suppe,1992, Berg & Avery,1995]. Il est caractérise une distension rapide accompagnée par un 

fort taux de sédimentation [Faure & Chermette,1989]. Ce dispositif est caractéristique du 

stade syn-rift des marges passives notamment celles qui présentent un horizon salifère 

[Boillot & Coulon,1999] ( illustrées p.27). Il forme d’excellents pièges d’hydrocarbures. La 

naissance des rollovers s’initie le plus souvent soit par un graben, soit par des blocs basculés ; 

à proximité des bords du bassin sédimentaire ; ils présentent une allure anticlinale pouvant 

être confondus avec les structures compressives. La création des rollovers est conditionnée 

par deux éléments agissant simultanément : les assises déposées dans le graben basculent 

aussitôt déposées [Vila,2000]; ces structures sont bien définies régionalement en Tunisie 

centrale par [Ladeb et al.,1995, Ladeb,2006]. 

En se basant sur une série d’expériences de modèles analogiques appliquées sur des 

structures salifères réelles dans la marge passive guinéenne [Mauduit & Brun,1998, Brun & 

Mauduit,2008, Brun & Fort,2011] comparable à la marge passive sud-téthysienne. 

Les rollovers synthétique dont la faille de croissance pend dans le sens du 

déplacement vers l’aval de la pente. Et les rollovers antithétiques dont la faille de croissance 

pend dans le sens opposé au sens du déplacement, vers l’amont de la pente [Mauduit & 

Brun,1998]. Dans notre cas à Jebel Ech Cheid nous considérons un sens du déplacement qui 

est celui de la plaque africaine [Stampfli & Borel,2002]. L’étude sédimentaire nous a permis 

de localiser deux failles de croissancecorrespendant à deux systèmes de rollovers (Fig. 3.4, 

Fig. 4.4, Fig. 4.8 et Fig. 4.9). Les F.C. /R.S. évoluant dans deux sens différents l’un vers le 

Nord et l’autre vers le Sud, donc synthétique et antithétique. 

La modélisation analogique [Mauduit & Brun,1998] a permis d’examiner l’agissement 

dont les rollovers synthétiques et antithétiques se développent simultanément et en continuité 

latérale (Fig. 5.1 A). La faille d’accommodation de la croissance du rollover synthétique passe 

latéralement aux failles conjuguées d’extrados du rollover antithétique (Fig. 4.9) et vice-versa. 

L’ensemble glisse sur les roches ductiles triasiques dans le sens de la pente (Fig. 5.1 A). Ce 

type de situation est actuellement observé sur la marge passive à horizon salifère [Mauduit & 

Brun,1998].  

En fait, l’architecture du bassin avec un tel réseau ne peut pas être expliquée 

seulement par le modèle de failles listriques à deux blocs.  

En effet, des failles li striques synthétiques et antithétiques, ne sont pas séparées par 

une faille transformant parallèle à la direction de déplacement. Alors, elles nécessitent d’être 
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connectées entre elles au niveau du plan basal de glissement. Ainsi, elles s’inhibent 

mutuellement [Mauduit & Brun,1998]. 

Le Nord de la structure salifère du Jebel Ech Cheid est limité par un accident majeur 

nommé la cicatrice de Téboursouk [Jauzein,1967] (Fig. 5.1 B). C’est une faille normale héritée 

d’avant le Crétacé inférieur occupant le bord d’un hémi-graben de l’oued Khalled et considéré 

comme prolongeant une faille de socle. L’ensemble cicatrice de Téboursouk et le système de 

failles normales conjuguées d’extrados du rollover antithétique évolue dans des conditions 

syn-rift distensives en dôme de sel (Fig. 5.1 C.). Nos observations permettent de penser que ce 

dôme de sel a cravé à son sommet permettant au sel de s’épancher latéralement pendant le 

Barrémien-Aptien, l’Aptien, l’Albien inférieur et l’Albien moyen. Enfin, et après les 

plissements qui commençent à la fin du Crétacé et s’aggravent au Tertiaire la périphérie de la 

structure salifère est affectée par des failles inverses tardives. D’après l’analyse des données 

géophysiques (Fig. 4.7). 
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Paramètres Nature 

m Le flux de la masse du sel (masse/unité de 

temps/unité de distance en m)  

ρ la densité du Trias (2390 kg m3) 

g l’accélération gravitationnelle (9.81 m s-2) 

a C’est le produit de la différence entre le 
sommet le plus haut dans la structure et la valeur 
(topographique) la plus basse dans la plaine à côté 
(457m pour J. Ech Cheid) 

µ la cinématique de la viscosité (1013 m2 s-1) 

3,16 107 Nombres de secondes an-1 

0,084 Constante [Talbot & Jarvis,1984] 

Tableau.  5.2 les différents paramètres utilisés. 

3.2.Calcul des vitesses d’épanchement du matériel salifère et comparaisons 

Une estimation de la vitesse d'extrusion de sel possible au J. Ech Cheid quand le sel 

était émergent peut être obtenue en insérant les valeurs probables dans l'expression : 

. 	
[Talbot & Jarvis,1984] 

0.084	 2390 9,81 457
10

 

 m = 18,8 10-3 kg s-1 m-1 

La largeur de « l’orifice » ( the vent ) dans notre structure salifère, elle correspond à la 

largeur maximale et elle s’étend entre les deux limites Trias/roches encaissantes est 

d’environs 4500 m . En fonction de la proposition de C.J. Talbot & R.Jravis [1984] on peut 

estimer que le taux d’épanchement (où d’extrusion) à J. Ech Cheid est de 0, 0552 m an-1≈ 

55,2 mm an-1. 

Cette valeur d’épanchement est calculée selon l’équation suivante [Talbot & 

Jarvis,1984, Talbot & Aftabi,2004]: 

 

°
m	 	3, 16	10 	 seconds	par	an
largeur	de	l′orifice	 densité

 

Le taux d’épanchement se résulte donc : 

°
0, 0179	 	3, 16	10

4500	 	2270
 

E° ≈ 0, 0552 m an-1 ≃ 55 mm an-1 
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4. Conclusion 

Nous proposons l’évolution figurée dans la Fig. 5.1 :  

➮ une époque distensive qui s’étend depuis le Jurassique jusqu’au Crétacé basal 

est responsable de l’édification de grabens, de blocs basculés et de systèmes 

de « rollovers» ; 

➮ l’époque distensive aboutit à la création de dômes de sel passifs et ceci pour 

accommoder les déplacements du système de rollovers qui est composé 

essentiellement de deux réseaux de failles « listriques » à pendages opposé 

(Fig. 5.1 A et B) ; nos observations sur terrain montrent que l’appareil salifère à 

produit plusieurs épanchements latéraux durant les époques : au Barrémien-

Aptien, à l’Aptien, à l’Albien inférieur, à l’Albien moyen, au Santonien et au 

Campanien. 

➮ la comparaison de vitesse d’extrusion des masses salifères durant l’époque 

Barrémo-aptienne nous amène à adopter une cinématique rapide de l’extrusion 

des masses salifères ; la structure du J. Ech Cheid aurait toutefois une vitesse 

2/3 fois moins rapide que la « rivière de sel » de Qum Kuh [Talbot & 

Aftabi,2004].  

➮ ensuite tout le complexe (dôme de sel, plis et bassins environnants) sera repris 

par les plissements tertiaires à quaternaire. 
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Conclusion Générale 

6 .  C O N C L U S I O N  G E N E R A L E  

La province salifère du Nord de la Tunisie est un objet d'étude privilégié de la 

tectonique salifère. Le rifting affecte la marge passive téthysienne dès le Jurassique. Les 

dépôts de sel sont d’âge triasique, installés après une crise de régression de la mer 

Téthysienne. Le sel de ces évaporites se transforme en un complexe visqueux au cours du 

temps géologique jouant un rôle moteur dans l’évolution des bassins sédimentaires. Les 

données sismiques et de forages pétroliers et miniers ainsi qu’une collecte des données de 

terrain constituent une banque de données pour l'étude de ce phénomène par l’intermédiaire 

de deux exemples : Jebel Ech Cheid et la structure des Jebels Chitana/ed Djebs. Leur analyse, 

couplée avec des expériences de modélisation analogique issues de la bibliographie récente, 

nous a permis dans ce travail de mieux cerner les mécanismes originels de mise en place du 

matériel salifère, de mettre en relief l’importance d’un  système à plusieurs composants : 

sédimentation-déformation, déformation-sédimentations synchrones et glissement gravitaire. 

 

(01). Évolution structurale des structures salifères étudiées 

- Structure du Jebel Ech Cheid 

Entre les villages de Téboursouk et Gafour, nous avons pu collecter de nouvelle 

observations et données de paléontologiques. Ainsi l’intégration des données géophysiques 

(Fig.  3.1, Fig. 4.7, Fig. 4.8 et Fig. 4.9) et forages miniers et pétroliers. Dans la mesure de faire 

un schéma rétro tectonique de structure salifère (Fig.6.1). Relativement aux observations de 

terrain nous avons établis le (Tableau.6.1) résumant les époques à épanchements latéraux des 

masses de sel fossilisé dans les dépôts respectif. 

Les sédiments du Jurassique et du Crétacé basal sont absents. Ceci est dû 

probablement à l’affaissement de ces dépôts lors du rifting téthysien. 

Les séries sédimentaires affleurant tout autour de la masse salifère s’étale depuis le 

Barrémien jusqu’au Mio-Plio-Quaternaire ancien ? Elles présentent des épaisseurs réduite au 

près des dépôts salifères. Ceci est probablement dû au développement d’un système de 

rollovers antithétiques et synthétiques au Sud de la structure du Jebel Ech Cheid. En plus le 

système est accéléré par l’existence d’un réseau de failles de socle au Nord de la structure 

salifère : la cicatrice de Téboursouk. 

Pour la période Quaternaire, nous proposons un autre scénario pour la simultanéité des 

failles additives et soustractives relativement dans une même époque :  
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En effet, nous suggérons une chronologie de la cinématique des mouvements de la 

masse salifère suivante : 

i. A l’époque du rifting téthysien Trias/Jurassique et la création de bassins 

sédimentaires en horsts et grabens et ceci à l’image de l’évolution des 

« diapirs » et des dômes en régime transtensif [Vendeville & Jackson,1992] 

(Fig. 1.4) . 

D’après le Tableau.6.1 le premier épanchement a été fait à l’époque Barrémien-Aptien 

et la dernière ré-sédimentation des roches ductiles s’été faite à l’époque santonienne. 

Le J. Ech Cheid peut être considéré comme un dôme de sel en régime distensif dont la 

vôute a periodiquement laissé s’épancher dans le bassin adjacent par des failles normales 

ouvertes des masses de matériel triasique. Le tout a été repris en compression et 

progressivement été inversés tectoniquement à partir du Crétacé supérieur, mais surtout avec 

le tertiaire. 

En revanche, la proposition du dôme de sel a été avancée par V. Perthuisot [1972] qui 

avance une cinématique dont le moteur essentiel est l’inversion du gradient de densité. Alors 

que notre proposition de modèle multi approche (Fig. 5.1et Fig. 6.2) (Bibliographie récente, 

terrain, géophysiques et cartographie) propose une autre évolution avec le moteur principale 

c’est la tectonique transtensive à l’image des structures salifères de la marge Angolaise, ouest 

Guinienne, le Golfe du Mexique.. [Guglielmo et al.,1998, 2000, Fort et al.,2004] (Modèles 

reproduit p.25-26). Dans la mesure ou les contacts sédimentaires Trias/encaissant débutent 

depuis l’époque barrémienne, nous proposons le modèle de « glacier de sel » composite à 

l’image des structures enregistrées dans le Golfe du Mexique en subsurface et à l’Ouenza à 

l’Est Algérien à l’affleurement [Vila et al.,1996b] (Fig. 6.2). 
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Conclusion Générale 

d’une manière gravitationnelle dans une marge passive à l’Albien, à l’image des corps 

salifères de la province salifère du Gulf Coast du Mexique. Un schéma rétro-

tectonique de la structure salifère Chitana-Ed Djebs durant l’Albien (Fig. 5.2), montre 

que cette mise en place s’est effectuée sur une paléo-pente sous-marine. En outre, on 

établit les indices de l’amorce de l’inversion tectonique post-campanienne et son 

paroxysme de l’Éocène moyen à supérieur. Cette dernière est clairement fossilisée par 

la discordance de l’Éocène moyen-Lutétien sur les séries albiennes. 

Les interprétations résumées ci-dessus s’appuient sur l’existence d’un système 

comprenant principalement les trois faits suivant :  

- Sédimentation-déformation : dépôts de sel et dépôts de sa couverture originelle-

déformation transtensive. Ce qui implique dans un bassin salifère la naissance 

obligatoire d’une structure salifère. 

- Déformation-sédimentation synchrone : cet élément est nécessaire pour la création des 

structures rollovers. 

- Glissement gravitaire est généralement couplé à une pente de glissement : c’est un 

facteur responsable aux épanchements latéraux des roches ductiles. 

 

(02). Application de la théorie de  C.J. Talbot & R. Jarvis [1984]  

Le produit des (Tableau.  5.1 et Tableau.  5.3) nous amènes à retenir les conclusions 

suivantes : 

La valeur du taux d’extrusion du matériel salifère du Jebel Ech Cheid à l’époque 

Aptien-Albien inférieur (≃55mm/an) est 9 fois plus rapide que le diapir de Qeshm au Sud 

Iranien [Reyss et al.,1998], 2/3 fois moins rapide que Qum Kuh en Iran centrale [Talbot & 

Aftabi,2004], 3 et ½ plus rapide que l’appareil du Debadib en Tunisie 

septentrionale[Talbot,2005], 7 fois plus rapide le diapir de Sedom en Palestine 

occupée[Frumkin,1994], 1/18 fois moins rapide Kuh-e-Jahani dans les chaines de Zagros 

[Talbot et al.,2000] et 3 fois plus rapide que la structure de Chitana ed Djebs en Tunisie 

septentrionale . Il est encore 400 fois prompt que le plus rapide des dépôts moyenne de 

l’époque du Barrémien-Aptien (Tableau.  5.3). 
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Annexes 

AN N E X E 

Les	données	des	forages	miniers	
Les données de puits miniers ont été fournies par l’office National des Mines 

(O.N.M.). Nous avons pu ré-échantillonné quatre nouveaux forages fait par l’O.N.M. et Japan 

& Metal mining (2000, 2001, 2002): MJTKL1, MJTKL2, MJTKL5, MJTKC1. Néanmoins, 

les forages MJTKL3, MJTKL4, MJTKC2 et MJTKA1 seront présenté en coupes géologiques 

extraites des rapports internes de l’O.N.M. Aussi on va présenter quelques anciens forages 

miniers et coupes interprétatives des forages : SA1, SA2, SA3, SA4 et SA5 extraits de 

rapports inédits O.N.M. [Perthuisot,1978b, Hammami et al.,2001] . 

I. Les forages miniers 

a. Le forage MJTK-L1, 399.5 m 

Le profil dessiné par [Japan & Metal mining,2002] montre que le forage MJTK-L1 

passe en partie par une formation présumée aptiennes. En revanche notre examen des carottes 

du forage montre qu’il s’agit dans sa totalité du matériel triasique.  

Le forage MJTK-L1 ( 

Fig. 2.4) présente de haut en bas 150 mètres de gypses 180 mètres de marnes et argiles 

noires triasiques à nos yeux et une série gréseuse d’environs 50 mètre.  

Il se termine par une série gypseuse à la base. La lithologie du MJTK-L1 permet une 

corrélation avec des coupes lithostratigraphiques faites par [Kamoun et al.,1998, Kamoun et 

al.,2001, Mehdi et al.,2009] dans les sédiments triasiques. Ceci nous permet d’attribuer la 

colonne du MJTK-L1 au Rhétien/ Norien ( 

Fig. 2.4). 

b. Le forage MJTK-L2 : 383.6 m 

Le forage débute par une série marno-calcaire clair attribué au Turonien (Fig. annexe. 

2): série qui ne dépasse pas les sept mètres. Les séries sous-jacentes présentent une alternance 

de marno-calcaires attribué au Cénomanien ; épaisse de 147 mètres. La série cénomanienne se 

inférieure est dominer par un niveau très riche en heterohelix caractérisant la limite 

Cénomanien/Albien Supérieur (la base de la formation Bahloul en Tunisie Centro-

septentrionale). Ensuite, le forage traverse une série épaisse attribué à l’Albien épaisse de 237 

mètres, série caractérisée essentiellement par une alternance marno-calcaire.  
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Fig. annexe. 21 Colonnes lithostratigraphiques allongés de la corrélation des séries aptiennes Fig.2.15 p.77
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Fig. annexe. 24 Colonnes lithostratigraphiques allongés de la corrélation des dépôts du Sénonien Fig.2.26 p94
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Annexes 

Fig.annexe.26 Photos prises dans des endroits-clés (suite) ; 9 : Failles normales conjuguées synsédimentaires 
dans la série turono-coniacienne du Jebel El Akhouat ; 10 : Faille normale scellée dans le Campanien (au Sud-ouest de 
Gafour) ; 11 : Plan de faille montrant deux générations de stries : la 1ère génération a joué en mouvement vertical et la 
deuxième en mouvement décrochant (dans la série campanienne) ; 12 : Faille normale scellée dans la série 
maastrichtienne dans l’oued el Haj Mohammed ; 13 : Chevauchement du Trias sur des sédiments tertiaire (secteur 
Kat Safra (flanc Sud de la structure salifère) ; 14 : Microplis et formes de glissement gravitaire enregistrés dans les 
séries triasiques (flanc Sud du Jebel Ech Cheid (secteur Si Abd el Kader) ; 15 : Morceaux de carottes au voisinage de 
l’emplacement du forage minier MJTKC1 ; 16 : Photo des carottes du forage minier MJTKL5 (l’emplacement des 
fiches blanches =. l’endroit des échantillons).  

 

Fig.annexe.27 Nouvelle carte géologique du secteur d’étude au 1 : 50 000(voir planche cartonnée)  

 

Fig.annexe.28 Légende commune des cartes géologiques exécutées dans la région du J. Ech Cheid (voir 
bristol dans l’enveloppe) 
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